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Edito
Des sujets de combat à n’en
 plus finir et qui dérangent

Mon sujet d’édito devait porter sur le 
tourisme, la ville de Saint-Claude fait 
partie des 100 plus beaux détours de 
France, la ligne des Hirondelles serait 
maintenue et nos savoir-faire, nos pay-
sages attirent la preuve en est avec 
les Gentlemens de Genève rencontrés 
dans la capitale pipière. 
Mais voilà que certains reprochent à notre journal de trop en 
faire, trop en dire sur la défense de  l’hôpital ! Eh oui, nous le 
défendons, corps et âme ! Nous ne le lâcherons pas et cette 
édition renforcera notre position !
Je suis né à l’hôpital comme toute ma famille. Que chacun 
prenne ses responsabilités à l’avenir. 
M. Pribile, directeur de l’ARS, restera stoïque face aux inter-
ventions des conseillers régionaux, à leur plaidoirie pour la 
défense de la santé sur toute la Bourgogne / Franche-Com-
té, alors qu’il présentait son projet régional de santé qui sera 
refusé à l’unanimité ! J’étais présent !
Dimanche soir, même attitude avec le président, qui affi-
chera pendant 2h30 un calme où rien ne transparaît. Ces 
personnes qui nous dirigent et tranchent ont-ils une part 
d’humanité en eux ? 
Est-ce normal de détruire le service public quand il y va de 
la santé, de la vie des Français !

 Dominique Piazzolla 
Directeur bénévole

Le Conseil régional Bourgogne/Franche-Comté
donne un avis défavorable à l’unanimité

au Projet Régional de Santé (PRS)

Vu sur la page Facebook 
de Danièle Brulebois, sénatrice

Alors que certains brandissent comme un épouvantail la fer-
meture des petites lignes, faute d’arguments valables contre 
le pacte ferroviaire que nous examinons en ce moment à 
l’Assemblée nationale, Madame le Ministre confirme ce soir 
qu’il n’y a aucune volonté de fermer les petites lignes bien au 
contraire. Elles sont vitales pour le développement et l’aména-
gement de nos territoires et pour la mobilité au quotidien. Ma-
dame le Ministre a cité spécialement en exemple la ligne des 
Hirondelles du Jura de Dole à Saint Claude, qu’il n’est nulle-
ment question de fermer: elle a eu à ce sujet une concertation 
avec la Présidente de Région Marie Guite Dufay qui partage 
cette volonté de maintenir un service public essentiel pour 
les habitants et pour l’activité économique des zones rurales.

La ligne des Hirondelles 
citée à l’assemblée nationale

Réalisé depuis l’origine avec l’expertise de Michelin, ce guide de 
176 pages détaille les 100 Plus Beaux Détours (exactement 105 en 
2018) et présente les plans de ces villes. 
Une occasion de retrouver ou de découvrir de belles petites villes 
(de 2 000 à 20 000 habitants) qui font le charme et la diversité du 
tourisme français, le plus souvent hors des sentiers battus et qui 
recèlent un important potentiel de développement. 
Disponible gratuitement dans les Offi ces de Tourisme des seules 
villes membres du réseau (Offi ce de Tourisme Haut-Jura Saint-
Claude), dont la liste peut être consultée sur le site www.plusbeau-
xdetours.com.
Saint-Claude, membre des «100 Plus Beaux Détours de France»
Notre Commune est membre du réseau des «100 Plus Beaux Dé-
tours de France» depuis 2016. C’est à ce titre que nous fi gurons 
dans ce guide et cette 20e édition diffusée à 208.000 exemplaires 
fait de lui le premier guide touristique français.

Mardi 10 avril une petite 
délégation du CODESO-
HO, avec la présence de 
Francis Lahaut, ancien 
maire de Saint-Claude 
partait pour Dijon, avec 
un objectif, assister à 
la séance ouverte du 
Conseil régional de Bour-
g o g n e / F r a n ch e - C o m t é 
pendant laquelle M. Pri-
bile directeur de l’A.R.S. 
présentait à Mme Marie-
Guite Dufay, présidente 
de la région et à tous les 
conseillers régionaux, le 
projet régional de santé. 
Cette présence de la dé-
légation se voulait force 
de représentativité pour 
le combat mené pour la 
défense de l’hôpital de 
Saint-Claude.

A la suite de la présen-
tation par Mme Dufay de 
l’état des lieux qui montre 
de très grandes inégalités 
sociales et territoriales 
face à la santé sur toute la 
région (voir courrier remis 
au Premier ministre, page 
3), cinq interventions ont 
démontré dans leur toute 
-puissance l’incohérence 
et les conséquences dra-
matiques que va engendrer 
ce plan de santé. 
Francis Lahaut relèvera 
qu’au fil des interventions, 
Saint-Claude aura été au 
cœur des prises de parole.

Une plaidoirie
 remarquable

Mme Baulieu, déléguée du 
F.N. pour la Côte d’Or, ori-
ginaire du Jura, a fait une 
plaidoirie pour défendre 
la maternité et l’hôpital de 
Saint-Claude remarquable. 
Elle relèvera combien 
c’était incompréhensif de 
fermer une maternité qui 
enregistre 360 naissances 
par an. «Avec quel mépris 
pour le personnel ! On en-
voie de jeunes auxiliaires 
puéricultrices en EPHAD 
contre leur gré, quel avenir 
pour elles ! L’ARS prône la 
réorganisation de la chirur-
gie alors que 40 opéra-
tions étaient effectuées par 
semaine, 7 jours sur 7 et 
vous proposez de l’ambu-
latoire 2 jours par semaine. 
Circulez, il n’y a plus rien 
à voir ! Vous connaissez 
bien mal le territoire du 
Haut-Jura,  4 mois dans la 
neige, il faudra 2 heures de 
route pour rejoindre Lons-
le-Saunier. C’est la mort 
assurée dans l’ambulance 
si on a la chance d’en trou-
ver ! Certains villages sont 
à 50km de Saint-Claude, et 
il faut se diriger sur Lons, 
imaginez la suite !».

L’attractivité 
économique en mal

De son côté le Sanclau-
dien, Frédéric Poncet, P.S., 
soulignera combien l’ARS 
n’en a que faire de l’état 
de souffrance des habi-
tants, les usagers ne sont 
pas pris en compte. «Vous 
parlez d’attractivité, M. Pri-
bille, sur Saint-Claude et 
sa région, tous les acteurs 
socio-économiques se 
sont manifestés, ils repré-
sentent 3500 emplois. Vos 
décisions vont impacter 
leur capacité de recrute-
ment. Certains essuient 
déjà des refus, un cadre 
a décliné une offre, son 
épouse ne trouvant pas 
une offre de soins suffi-
santes sur Saint-Claude».

L’article 23 de la loi 
Montagne, c’est... 

la loi de la République
Le Dolois, Jean-Philippe 
Lefèvre, L.R. a insisté sur 
la loi montagne, article 23 
pour défendre l’hôpital de 
Saint-Claude. «Le PRS de-
vra assurer aux citoyens un 
accès aux soins dans des 
délais raisonnables». «Je 
souhaite qu’il n’y ait pas de 
jurisprudence pour Saint-
Claude. Voulez-vous que 
le Conseil d’état prenne un 
arrêt qui prendra en consi-
dération le délai d’accès 
aux soins ? Je m’en tiens à 
la loi qui s’impose à nous, 
aux tiers et à l’Etat parce 
qu’elle est la loi de la Ré-
publique !».

M. Pribille est resté stoïque 
face aux différentes inter-
ventions, un mur de froi-
deur «ce plan de santé a 
été élaboré avec de nom-
breux acteurs  du monde 
de la santé. Le document 
est encore ouvert aux pro-
positions avant la version 
finale en fin d’année». 
Selon lui il s’agit avant tout 
en milieu rural d’un pro-
blème de recrutement ce 
qui s’avère faux, exemple 
à l’appui pour Saint-Claude 

avec une obstétricienne 
qui voulait s’installer sur 
cet hôpital, l’ARS lui a re-
fusé le poste, alors ? 
Les conseillers régionaux, 
tout bord politique, ont voté 
à l’unanimité contre ce pro-
jet de santé. Ils votaient 
ensuite un moratoire pour 
que l’ARS revienne sur 
certains fermetures de ser-
vice annoncées.

Dominique Piazzolla

Sur place à cette séance

Parmi l’assistance, quelques personnes de Saint-Claude dont Francis Lahaut, ancien maire.

Frédéric Poncet.

M. Pribile, directeur de l’A.R.S. et Mme Dufay, présidente de 
la région Bourgogne / Franche-Comté.

La politique de l’Agence régionale de santé
 rejetée  à l’unanimité par le 

Conseil régional Bourgogne/Franche-Comté
Le 10 avril 2018, une délégation du Comité de défense et 
de soutien de l’Hôpital de Saint-Claude s’est rendue à Dijon 
pour assister à la séance exceptionnelle du Conseil régional 
qui devait se prononcer sur le Projet régional de santé pré-
senté par le directeur de l’ARS.
La politique de santé que défend M. Pribile a été totalement 
rejetée puisque le Conseil régional a émis contre ce projet un 
avis défavorable, à l’unanimité.
L’action que déploie le Comité de défense avec la population 
du Haut-Jura depuis plus d’un an pour défendre nos services 
de maternité et de chirurgie a trouvé un large écho dans les 
interventions des conseillers régionaux. Notre hôpital a  été 
cité et défendu à de nombreuses reprises par des élus de 
toute tendance. Frédéric Poncet, conseiller régional et San-
claudien, a témoigné «du sentiment d’injustice et de l’état de 
souffrance que provoque la politique de l’ARS dans la po-
pulation du Haut-Jura». Avec ce projet régional de santé, la 
chirurgie disparaît et la maternité fait place à «la restructura-
tion de l’offre de périnatalité sur le Groupement hospitalier de 
territoire Jura-Sud». Traduit du baragouin des enfumeurs en 
bon français : «Fermeture de la maternité de Saint-Claude».
Mais maintenant, avec ce rejet unanime du Conseil régional, 
il va falloir que M. Pribille revoit son projet et autorise la réou-
verture de la maternité et de la chirurgie de Saint-Claude.
Si tel n’était pas le cas, la démocratie serait violemment ba-
fouée.

Francis Lahaut
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La présidente de Région
Bourgogne/Franche-Comté

 Mme Dufay écrit 
au 1er ministre Edouard Philippe

Reportage Sophie DALLOZ-RAMEAUX

Besançon, le 11 avril 2018

Monsieur le premier Mi-
nistre, 
La région Bourgogne-
Franche-Comté a été ame-
née hier, lors d’une assem-
blée plénière consacrée à 
l’examen du Projet Régio-
nal de Santé (PRS), à ex-
primer un avis défavorable 
sur ce projet.  
L’assemblée a reconnu la 
qualité du travail documen-
taire et la précision de l’état 
des lieux de l’offre de soins 
et de l’état de santé des ha-
bitants de notre région. 
Elle a également approuvé 
plusieurs orientations de ce 
PRS, notamment celles por-
tant sur la promotion de la 
santé et sur la prévention, 
dans tous les milieux et tout 
au long de la vie. Elle a éga-
lement, malgré des réserves, 
accueilli favorablement la 
proposition de développer la 
télémédecine. 
Mais l’assemblée que j’ai 
l’honneur de présider a 
considéré que les proposi-
tions qui étaient faites pour 
lutter contre les inégalités 
sociales et territoriales d’ac-
cès à la santé étaient drama-
tiquement insuffisantes. 
Notre région est déficitaire 
en professionnels de san-
té, avec des densités plus 
faibles que celles des autres 
régions françaises. Si nous 
prenions comme référence 
la moyenne nationale, nous 
constaterions qu’il manque 
en Bourgogne Franche-
Comté 240 médecins géné-
ralistes, 880 infirmiers libé-
raux, près de 1000 médecins 
spécialistes. 
Qui plus est, les évolutions 
récentes et les perspectives 
sont inquiétantes. Entre 2010 
et 2017, le nombre de méde-
cins généralistes a baissé 
de 17,8 % dans la Nièvre, de 
20,8 % dans l’Yonne. Or, la 
demande de soins augmente 
en raison du vieillissement 
de la population, alors que 
près de la moitié des géné-
ralistes ont plus de 55 ans.
Cette réalité, c’est celle 
d’une région où, malgré le 
volontarisme des collectivi-
tés, Région, départements, 
communes, les déserts mé-
dicaux s’étendent dans les 
zones rurales. 
C’est la réalité que vivent au 
quotidien des dizaines de 
milliers d’habitants de notre 
région, qui doivent attendre 
des mois pour obtenir un 
rendez-vous médical. 
Or, même si l’état de santé 
des habitants de notre ré-
gion s’est amélioré durant 
la dernière décennie, il reste 
moins bon que celui de la 
moyenne des Français. 
Pour sortir de cette impasse, 
nous ne pouvons plus nous 
contenter de réformes para-
métriques et de demi-me-
sures. Nous devons avoir 
le courage de changer un 
modèle à bout de souffle et 
d’agir vraiment contre les 
déserts médicaux. 
La France ne manque pas 
de médecins. Leur nombre, 
rapporté au nombre d’habi-
tants, est dans la moyenne 
des pays européens. Elle 
manque de médecins au bon 
endroit, là où l’état de santé 
des populations est le plus 
préoccupant. 

HAUT-BUGEY - AIN
«Territoires de montagne 4 saisons» 

Un label – Trois territoires

Haut-Bugey Aggloméra-
tion, les offices de tou-
risme et les Communautés 
de Communes Bugey Sud 
et Plateau d’Hauteville se 
sont réunies avec succès 
autour d’une candidature 
commune en faveur de la 
diversification des activi-
tés de pleine nature auprès 
de la Région.

Leur candidature commune, 
présentée en 2017, a ainsi 
été retenue par la Région 
Auvergne-Rhône-Alpes dans 
le cadre du dispositif «Ter-
ritoires de montagne 4 sai-
sons». Les 3 collectivités 
font désormais partie des 
22 lauréats qui vont bénéfi-
cier du soutien de la Région 
dans la diversification des 
activités d’excellence de 
pleine nature associées à la 
montagne. 

Une convergence
 de stratégies

Jouissant d’une position fa-
vorable dans les Montagnes 
du Jura et bordés par le 
fleuve Rhône, les 3 territoires 
ont souhaité mettre en avant 
leurs atouts communs : relief 
adapté, pratiques sportives 
et de loisirs accessibles, 
espaces naturels préservés, 
paysages remarquables, ac-
tivités estivales et hivernales 
ou encore équipements et 
manifestations sportives de 
grande envergure…
L’enjeu pour les trois collec-
tivités était de coopérer et 
de mutualiser leurs moyens 
pour proposer un projet 
solide et pertinent dans un 
contexte où chaque destina-
tion doit trouver sa place sur 
le marché concurrentiel, ou 
comment améliorer ses pro-
duits touristiques ; en résu-
mé, être plus attractif, avoir 
une offre lisible et augmen-
ter la fréquentation ainsi que 
la durée de séjour.
Pour ce faire, les trois terri-
toires peuvent s’appuyer sur 
leurs activités de prédilec-
tion, dites «d’excellence» : 
le trail pour le Haut-Bugey, le 
VTT pour le Plateau d’Hau-
teville et le cyclo pour Bugey 
Sud ; mais également les 
activités nautiques, l’offre 
neige autour du nordique et 
l’accueil de sportifs de haut 
niveau. A partir de ce socle, 
les trois collectivités, leurs 
offices de tourisme respec-
tifs ainsi que le GIP du Re-
tord ont fait converger leurs 
pistes d’actions, avec l’aide 
de leur partenaire départe-
mental, Aintourisme. 
Jean DEGUERRY, président 
du conseil départemental de 
l’Ain précise : «Cela vient 
renforcer les pôles touris-
tiques et les sites touris-
tiques incontournables du 

Département, c’est aussi 
une véritable reconnais-
sance de la valeur des 
territoires de l’Ain». Puis 
reprenant sa casquette de 
Président de Haut-Bugey 
Agglomération «C’est aussi 
l’occasion de renforcer très 
concrètement le rapproche-
ment de HBA avec la CCPH, 
de créer des habitudes de 
travail… Cela prouve aussi 
toute la pertinence de ne 
faire plus qu’un avec le Pla-
teau d’Hauteville avec une 
complémentarité entre lacs, 
activités nautiques, sites 
nordiques, le sport et le 
bien-être. Plus largement, 
la coopération entre nos 3 
EPCI est remarquable».

Les projets seront 
soutenus financièrement

 et techniquement
Très impliqués dans le déve-
loppement touristique, les 3 
territoires ont de nombreux 
projets touristiques, par-
fois coûteux. Ils entendent 
donc profiter de la dyna-
mique amorcée dans l’éla-
boration de la candidature 
pour créer un effet levier et 
d’entrainement, même si les 
enveloppes exactes seront 
connues un peu plus tard, 
une fois les projets adoptés 
définitivement. 
Quelques-uns proposés 
dans le programme régional 
peuvent néanmoins ressortir 
:
Diversification des activités 
sur le site de Terre Ronde à 
Hauteville ou encore l’enri-
chissement de l’offre VTT de 
descente sur le Plateau,
Valorisation du plan d’eau 
de Samognat dans le Haut-
Bugey ou encore une aide à 
la création d’une via ferrata 
à Nantua,
Accompagnement pour la 
diversification des activi-
tés présentes aux Plans 
d’Hotonnes, développement 
des loisirs nautiques et des 
boucles vélo côté Bugey 

Sud.
Par ailleurs, si la candida-
ture a été portée par les col-
lectivités, c’est l’ensemble 
des acteurs, y compris les 
porteurs de projets privés 
qui pourraient en bénéficier. 
Du côté d’Hauteville, on se 
réjouit également : «Notre 
stratégie touristique est 
clairement axée sur les acti-
vités de pleine nature et le 
positionnement central du 
Plateau d’Hauteville dans ce 
territoire montagneux per-
met de valoriser les poten-
tiels et d’asseoir les valeurs 
portées par Montagnes du 
Jura » fait remarquer Phi-
lippe EMIN, Président de la 
Communauté de communes 
du Plateau d’Hauteville.

Des projets à l’échelle
 des 3 territoires 

Cette candidature commune 
et unique en son genre rap-
pelle que le tourisme n’a pas 
de frontière et qu’il existe 
beaucoup de points de 
convergence entre les 3 ter-
ritoires dans le domaine tou-
ristique. Certaines initiatives 
individuelles seront ainsi 
étendues, à l’exemple de 
l’offre cyclo avec pourquoi 
pas, une valorisation des 
différents cols, une mutuali-
sation des outils pour mieux 
structurer l’offre de randon-
née ou de trail, l’élaboration 
de documents promotionnels 
thématiques… Les sujets ne 
manquent pas. 
«Cette reconnaissance par 
la région est la récompense 
d’une collaboration intelli-
gente entre nos 3 collectivi-
tés. L’expérience de chacune 
d’entre elles et la complé-
mentarité des offres vont, 
c’est certain, servir l’écono-
mie touristique et bénéficier 
aux acteurs touristiques pri-
vés ou publics de nos bas-
sins de vie», conclut René 
VUILLEROD, le président 
de la Communauté de com-
munes Bugey Sud.

Pour  passer d’une logique 
où les dépenses de santé 
sont fonction du nombre 
de médecins présents sur 
un territoire, à une logique 
où les dépenses de santé 
correspondent aux besoins 
de la population, il faudrait 
décloisonner les différentes 
enveloppes de l’offre de soin 
et déconcentrer davantage 
de crédits aux ARS. Cela 
leur permettrait, en lien étroit 
avec les collectivités territo-
riales, de travailler dans une 
logique d’aménagement du 
territoire. 
Il faudrait également mieux 
réguler l’installation de mé-
decins dans les zones sur-
dotées. 
Les Français sont attachés à 
la fois à la liberté du choix 
de leur médecin. Mais dans 
les déserts médicaux, cette 
liberté ne peut pas s’exercer, 
faute de praticien : l’équilibre 
est donc rompu et appelle de 
nouvelles formes de régula-
tion. 
Deux rapports récents, l’un 
de la Cour des comptes, 
en novembre 2017, l’autre 
du Conseil Economique, 
Social et Environnemental, 
en décembre 2017, ont fait 
le même constat sans appel 
: la répartition de l’offre de 
soins dans notre pays, écrit 
la Cour des comptes, est 
défectueuse, et les mesures 
correctrices, notamment 
l’octroi d’aides financières 
de la part des collectivités 
ou de l’assurance maladie 
pour favoriser l’installation 
de médecins dans les zones 
dites pudiquement «sous-
dotées», sont à la fois inef-
ficaces et coûteuses.  
Comme le rapport du séna-

teur Maurey avant lui, le rap-
port de la Cour des comptes 
plaide pour une meilleure 
régulation de l’installation 
des professionnels de santé, 
en étendant aux médecins 
le conventionnement sélectif 
qui existe déjà pour d’autres 
professions de santé, no-
tamment les infirmiers libé-
raux et les masseurs-kinési-
thérapeutes. 
Conditionner le convention-
nement avec l’Assurance 
maladie à la réponse à des 
besoins de santé identifiés, 
variables selon les spéciali-
tés et les territoires, permet-
trait de réguler effectivement 
l’installation des profession-
nels libéraux, sans pour 
autant remettre en cause 
la liberté d’installation. De 
nombreux pays européens 
ont pris de telles mesures. 
L’Allemagne vient de les ren-
forcer récemment. 
Tant que ces mesures n’au-
ront pas produit leurs effets, 
il conviendrait de recon-
naître le rôle des hôpitaux 
de proximité et de leurs ser-
vices d’urgence. Dans les 
déserts médicaux, les ser-
vices d’urgence sont en effet 
les seuls lieux d’accès per-
manents aux soins connus 
par le public. Il est illusoire 
de vouloir entreprendre un 
«virage ambulatoire» de 
l’hôpital vers la médecine 
de ville dans des territoires 
où la densité de médecins 
généralistes est de moitié 
inférieure à la moyenne na-
tionale. 
Je vous prie de croire, Mon-
sieur le premier Ministre, à 
l’expression de ma haute 
considération.

Marie-Guite DUFAY

Liste des établissements 
en difficulté

en Bourgogne / Franche-Comté
En Côte d’Or, Chatillon sur Seine, Alise Sainte 
Reine, Vitteaux, Saulieu, CHS la Chartreuse, 
Beaune (manque de personnel), Dijon (satura-
tion), centre 15 à Dijon (saturation).
Dans le Doubs, Novillars (manque de moyens), 
Pontarlier.
Dans le Jura, Saint-Claude, fermeture de la ma-
ternité, chirurgie ?
Dans la Nièvre, Clamecy, Nevers (les urgences 
et manque de médecin en ville), Auxerre Centre 
15 déplacé à Dijon déjà saturé, Cosne sur Loire 
(maternité fermée), Decize. 
Dans la Haute-Saône, Gray (urgence).
Dans la Saône et Loire, Montceau, Autun (mater-
nité ?), Macon (surcharge aux urgences), Paray 
le Monial (réorganisation en cardio et gastro).
Dans l’Yonne, Tonnerre (urgence de nuit), CHU 
Auxerre, CH Joigny.

M. Pribile, directeur de l’A.R.S. et Mme Dufay, présidente de 
la région Bourgogne / Franche-Comté.
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Portes ouvertes chez les concessionnaires motos
DV Motos, Moustic’Motos et Ju’Rat Moto Sport

Les samedi 7 et dimanche 8 avril, les trois concession-
naires DV Motos, Moustic’ Motos de Lons-le-Saunier et 
Ju’Rat Motosport de Macornay avaient décidé pour la 
3e année consécutive de faire leurs portes-ouvertes en 
même temps. Le soleil était au rendez-vous à la grande 
satisfaction des motards et concessionnaires.

DV Motos, concessionnaire Honda
Chez Denis Vallet et son équipe, les motards ont pu laver 
leurs motos, accueilli pour un café, boissons, pâtisseries 
et restauration sur place avec  «Central Park». Durant les 
portes ouvertes, clients, motards ont pu bénéfi cier de la TVA 
offerte sur les accessoires. Au total près de 3200 km ont été 
effectués sur l’ensemble d’une douzaine de motos en essai 
en passant par la nouvelle GL 1800 Goldwing, CB 1100, 
Africa Twin, VFR 800, NC 750 X, CB 650, X ADV 750, CB 
500 X, CM X 500, CB 500, CB 500 F, CB 125 R, FORZA 125. 
La vedette du week-end était bien sûre la nouvelle Goldwing 
GL 1800.

Moustic’Motos, concessionnaire Kawasaki, 
Derbi, Kymco et Sym

Julien Brandt et toute son équipe ont accueilli pendant le 
week-end portes-ouvertes les motards et leurs clients venus 
de toute la région découvrir la nouvelle gamme Kawasaki 
2018, Z650, Z900E et Z900 et 1000 Versys etc.
Ils ont pu aussi profi ter de la TVA offerte sur tous les acces-
soires en magasin et promos spéciales pour ce week-end 
exceptionnel. De nombreux essais ont été réalisés par les 
motards sur la nouvelle gamme Kawasaki. Sur place les mo-
tards ont pu profi ter d’une buvette et se restaurer. Pour fêter 
ces portes ouvertes samedi soir, avait lieu un concert qui a 
enchanté tous les motards dans la bonne humeur.

Ju’rat Motosport
Motos, scooter, quads, 

Concessionnaire Yamaha et de nombreuses marques 
Suzuki, Gileva, Vespa, Piaggio, Hytrack, YCF, Aprilia
Julien Rat et son équipe étaient heureux d’accueillir à Ma-
cornay, près de Lons-le-Saunier, les motards et clients pour 
leur faire découvrir les nouveautés 2018 chez Yamaha, ainsi 
que sur les autres marques en moto de route, cross et quad. 
Sur place les motards et clients ont pu se restaurer tout le 
week-end et bénéfi cier de nombreuses promos sur l’acces-
soire de la moto et du motard.

Reportage Dominique Piazzolla

Julien Brandt avec une partie de son équipe, satisfait de 
ces journées portes ouvertes. A Macornay, Julien Rat a fait découvrir à sa clientèle de 

nouvelles motos et quads.
Denis Vallet devant la Goldwing qu’il est allé chercher en Corse 
en même temps que tous les autres concessionnaires Honda.

F.F.M.C. 39 présente chez les 3 concessionnaires
La Fédération Française 
des Motards en Colère était 
présente pour le week-end 
portes ouvertes les 7 et 8 
avril, chez DV Motos Honda, 
Moustic’Motos et Ju’Rat 
Moto sport.
Le but de F.F.M.C. est d’in-
former les motards. 
L’association a déjà gagné de 
nombreux combats, comme le 
refus d’une vignette en 1981, 
du contrôle technique en 
2014 mais aussi doublement 
des glissières de sécurité, 
suppression du port du gilet 
jaune et maintenant un nou-
veau combat sur la limitation 
de vitesse à 80 kmh. 
Un rassemblement de tous les 
motards, automobiles etc a eu 
lieu le samedi 14 avril à Lons-
le-Saunier pour un départ en 
direction de Dole avec pour 

«C’est que du bonheur»
Le CD de Jean-Paul Hannon 

«C’est que du bonheur», 
présenté dans nos deux dernières éditions,

 est en vente à L’Hebdo du Haut-Jura
 au 64 rue du Pré au prix de 15€.

destination Dijon où se tenait 
un gros rassemblement qui 

a remporté un gros succès, 
avec près de 1000 partici-

pants, tout véhicule confondu.  
D.P.

Offres d’emplois,ventes, divers,
décès, souvenirs,

annonces associatives, etc.,
Une seule adresse : 

L’Hebdo du Haut-Jura
et du Haut-Bugey

votre journal de proximité
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Le président Jannet s’enchaîne 
en réaction aux portes cadenacées
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Les Gentlemens de Genève 
découvrent Saint-Claude 

Les Gentlemans  de Ge-
nève les G.V.A. se retrou-
vaient pour une sortie 
conviviale à Saint-Claude 
avec pour but de découvrir 
la pipe à l’initiative de l’un 
d’eux, amateur de pipe.
Leur association créée à 
Genève a pour but de lutter 
pour la santé masculine, que 
ce soit pour la prostate ou 
autre. Ce mouvement né en 
Australie s’étend au niveau 
mondial. C’est le «Distin-
guished Gentleman’s Ride». 
Sur Genève ils ont organisé 
déjà la 5e édition de ce ras-
semblement.
Ces personnes militant pour 
ce mouvement sont à la 
base des passionnées de 
motos anciennes, ou néo-
rétro. Surtout ils se doivent 

d’être distingués, costume, 
cravate, porter une barbe 
soignée.
Aujourd’hui samedi 7 avril 
ils avaient le plaisir de faire 
une sortie ensemble, axée 
sur la découverte de Saint-
Claude et de la pipe. 
Arborant fièrement une pipe, 
découvrant les différents 
tabacs, ils ont testé ! Après 
avoir déjeuné à la Bruyère 
ils allaient dans l’après-mi-
di visiter les pipes Genod. 
Parmi les motos, on décou-
vrait desTriumph, des motos 
Guzzi, une Royal Endfields, 
une BMW Drakkar. «C’était 
une super sortie que nous 
reconduirons avec plaisir. 
Les routes que nous avons 
empruntées étaient magni-
fiques, de beaux lacets dans 

les montagnes et un super 
accueil de la part des habi-
tants de Saint-Claude. Felix, 
l’un des plus jeunes Gent-
lemen GVA a tenu à nous 
faire découvrir la pipe et 
Saint-Claude. Sur place, il 
nous a proposé une dégus-
tation de plusieurs tabacs et 
différentes sortes de pipe» 
soulignera Marc-Antoine 
Bernard.
Une autre rencontre pour 
eux, avec Daniel Brunello, 
passionné de motos an-
ciennes et l’un des organi-
sateur du parcours des 1000 
virages auquel Les Gentle-
mans seront conviés 
        Sophie Dalloz-Ramaux

HÔPITAL DE SAINT-CLAUDE - LE COMBAT CONTINUE !

Ce mardi 10 avril était une 
journée dévolue à l’hôpital de 
Saint-Claude puisqu’après la 
session au Conseil régional où 
le nouveau plan de santé était 
présenté par le directeur de 
l’A.R.S., M. Pribille, et refusé à 
l’unanimité (page 2), une réu-
nion du C.T.E. se déroulait à 
15h. au sein du centre hospi-
talier Louis Jaillon, à laquelle 
participait Mme Nemer, direc-
trice déléguée de l’hôpital et 
Mme Vilhelm, représentant M. 
Pignard de l’ARS, quelques 
membres du personnel et 
les responsables syndicaux. 
Contrairement à ce qu’il a été 
signifi é par M. Pignard de l’ARS 
par courrier à M. Millet, maire 
de Saint-Claude dès le lende-
main de cette réunion du mardi, 

aucune violence n’a été exer-
cée à l’encontre de Mmes Ne-
mer et Vilhelm. Effectivement 
une délégation du Codesoho 
s’est rendue à cette réunion, 
s’invitant, pour arriver à obtenir 
des réponses en considération 
de la situation de souffrance 
du personnel, du manque de 
réponse sur la mise en place 
de l’ambulatoire. Autre point 
soulevé lors de cet échange, le 
fait que ce soit le CODESOHO 
lui-même qui trouve un anes-
thésiste lundi soir pour mainte-
nir les interventions prévues par 
le mardi matin par le Centre de 
l’œil. Entre temps deux autres 
anesthésistes ont été trouvés 
par M. Millet et le Dr Boukez-
zata alors que la direction butait 
sur ce problème, de taille !

Conviée par le Codesoho, la po-
pulation avait répondu présente 
à 18h. pour manifester contre 
la fermeture de la chirurgie, 
200 personnes étaient de nou-
veau réunies. M. Lahaut fera un 
résumé de la séance du matin 
même au Conseil régional, an-
nonçant que élus avaient voté à 
l’unanimité contre ce nouveau 
plan de santé. Vifs applaudisse-
ments à cette annonce.
Puis André Jannet, président 
du Codesoho apportera une 
image forte «Puisque la mater-
nité et la chirurgie sont enchaî-
nés, je vais m’enchaîner. J’en ai 
gros sur le cœur de faire cela. 
Je souhaite que l’on revienne à 
un vrai hôpital, nous réclamons 
notre hôpital, c’’est la vie !».

S.D.-R. - D.P.

Ce lundi 16 avril, 300 per-
sonnes se retrouvaient pour 
manifester ce jour, date de 
fermeture de la chirurgie.
André Jannet, président du 
Codesoho Saint-Claude, «sa 
grande sœur», le Dr Michèle 
Vincent, présidente du Code-
soho, Jura Sud. Mme Vincent 
soulignera le fait qu’il faut 
avoir des gestes coordonnés 
pour se battre. 
Dans la journée, elle appre-
nait qu’à Lons-le-Saunier, 
en médecine 5,  réunion 
d’urgence, pas de médecin 
pneumologue pendant 15 
jours,  en réanimation, ferme-
ture de 3 lits, et la semaine 
prochaine, ils n’auront pas de 
gynécologue. «En tant que 
médecin, j’en appelle à tous 
mes confrères médecins pour 
qu’ils se mobilisent aux côtés 
des comités de soutien».
Francis Lahaut, reviendra 
sur ces fermetures «A quoi 
servent les présidents de la 
République ? Plus près de 
nous, à quoi servent les admi-
nistrateurs provisoires ? A la 
liquidation de la maternité de 

Une 3e manifestation en 1 mois qui montre 
combien personne ne baisse les bras !

la chirurgie avec un mépris 
total et une violence inouïe ! 

Ont-ils conscience de leurs 
actes ?»                            D.P.

Info de dernière minute !
Un Comité Technique d’Etablissement (CTE) s’est ré-
uni aujourd’hui 17 avril 2018 pour rendre un avis sur 
l’organisation de la chirurgie ambulatoire.
Avec 2 membres présents sur 8, ce CTE n’avait pas le 
quorum et n’a pas  pu rendre d’avis.
Par contre les forces de l’ordre avec 25 gendarmes 
présents sur les lieux ont, elles ont obtenu le quorum.
Au fait le quorum de quoi !

André Jannet Président de CODESOHO
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Avignon-les-Saint-Claude 
Bellecombe 

Chassal 
Choux 

Coiserette 
Coteaux du Lizon 

Coyrière 
Cuttura 
La Pesse 

La Rixouse 
Lajoux 

Larrivoire 
Lavans-les-Saint-Claude 

Les Bouchoux 
 

 Les Moussières 
 Leschères 
 Molinges 

  Pratz 
 Ravilloles 

 Rogna 
 Saint-Claude 
 Saint-Lupicin 

 Septmoncel - Les Molunes 
 Villard-Saint-Sauveur 
 Villard-sur-Bienne 

 Viry 
 Vulvoz 

À L’AGENDA 
 

 

Vendredi 20 avril 2018  10h  Musée de l’Abbaye  
En vadrouille au musée ! Visite guidée d’une heure. Tarifs: 6€ (adultes), 4€ ( -18 
ans), gratuit pour les - de 7 ans. Rens.: 03 84 38 12 60 ou www.museedelabbaye.fr 
 

Vendredi 20 avril 2018  18h  Médiathèque Le Dôme 
Restitution de l’atelier d’écriture avec la rappeuse Casey. Rens.: 03 84 45 05 69 ou 
www.mediatheque-hautjurasaintclaude.fr 
 

Samedi 21 avril 2018                  10h  Médiathèque Saint-Lupicin 
Lisons sur le Plateau. Venez partager votre enthousiasme pour un        
ouvrage que vous avez lu ou trouver de nouvelles idées de lectures en 
toute convivialité avec les autres participants du club de lecture. Ouvert à 
tous. Entrée libre. Rens. : 03 84 42 81 32 ou www.mediatheque-hautjurasaintclaude.fr 
 

Mercredi 25 avril 2018                   15h  Médiathèque Le Dôme 
Coquelistoires. Les bibliothécaires proposeront une sélection d' «Histoires 
à picorer » pour petits et grands, au cœur du rideau rouge… Dès 5 ans. 
Gratuit, dans la limite des places disponibles. Rens.: 03 84 45 05 69 
 

Mercredi 25 avril 2018  14h  Musée de l’Abbaye  
En vadrouille au musée ! Visite guidée d’une heure. Tarifs: 6€ (adultes), 4€ ( -18 
ans), gratuit pour les - de 7 ans. Rens.: 03 84 38 12 60 ou www.museedelabbaye.fr 
 

Jeudi 26 avril 2018                   19h  Médiathèque Saint-Lupicin 
Soirée-débat « J’ai un ado à la maison » animée par le club de prévention. 
Un rendez-vous ouvert aux adolescents, aux parents, aux professionnels 
de l’éducation. Entrée libre, dans la limite des places disponibles. 
 

25 avril, 23 mai et 27 juin                    Médiathèque Le Dôme 
Wikijura. Rejoignez le comité de rédaction du dictionnaire sensible du 
territoire (www.wikijura.fr). Ouvert à tous. Rendez-vous dans l’@telier du 
Dôme.  Rens.: 03 84 45 18 47 ou www.sautefrontiere.fr 
 

Mercredi 9 mai 2018  18h30  Conservatoire  
Concert de la classe Guitare.  Entrée libre, salle 3. Rens.: 03 84 45 10 01. 
 

Jeudi 10 mai 2018                  15h  Médiathèque Saint-Lupicin 
Lectures de textes courts, aux côtés des résidents. Ouvert à tous. 
Rens.: 03 84 42 81 32.  Centre d’accueil spécialisé - 2 rue de l’Espoir, Saint-Lupicin. 
 

Mardi 15 mai 2018                      17h30   Salle du Cercle - St-Lupicin 
Concert-évaluation de la classe de percussions. Entrée libre.. Rens.: 03 84 45 10  01. 
 

Mardi 15 mai 2018                      19h30   Médiathèque Le Dôme 
Paroles de livres.  Envie d’échanger, de partager un coup de cœur? Ouvert à tous. 
Rens.: 03 84 45 05 69 ou www.mediatheque-hautjurasaintclaude.fr 
 

Mercredi 16 mai 2018                   14h30  Médiathèque Saint-Lupicin 
Ateliers créatifs  pour la fête des mères. Gratuit, sur inscription. 
Rens.: 03 84 42 81 32 ou www.mediatheque-hautjurasaintclaude.fr 
 

Samedi 19 mai 2018    Musée de l’Abbaye  
Pas bidon le musée ! Dans le cadre de la Nuit des Musées, installation des 
célèbres bidons du photographe Gérard Benoît-à-la-Guillaume.  
« Paysages habité, paysages photographié… » Restitution du projet 
“La classe, l’œuvre” : les élèves de CE1, CE2 et CM1 de l’école du 
Centre, ainsi que de la classe UPE2A de la cité scolaire du Pré Saint-
Sauveur à la rencontre de Gérard Benoit à la Guillaume.  
 

Du 19 mai au 16 septembre 2018   Musée de l’Abbaye  
Exposition photographique de Gérard Benoît à la Guillaume, accom-
pagné de ses célèbres bidons de lait, suite à des installations dans la 
ville. 
 

ÉDITORIAL 
 

Parmi les sujets sensibles de la      
gestion des collectivités territoriales, il 
en est un qui focalise particulièreme-
ment l’attention, celui de la fiscalité. 
Aussi, ne doutant pas que nombreux 
sont ceux qui relèveront que le taux 
de taxe du foncier bâti subit une     
augmentation d’un 1 point passant de 
3.38% à 4.38% en oubliant la baisse 
du taux de taxe d’enlèvement des 
ordures (11.04% à 9.9%, qui pouvait 
être considérée comme une fiscalité 
déguisée), il parait important de préci-
ser que la pression fiscale de la    
Communauté de communes restera 
la même au global. Je crois égale-
ment important de rappeler la stabilité 
de la fiscalité depuis 2011, date de 
fusion des trois territoires Val de 
Bienne, Hautes-Combes et Plateau du 
Lizon. 
Dans le contexte de baisse des dota-
tions d’Etat et de nouvelles charges à 
assumer, les élus continuent à arbi-
trer sur des choix parfois difficiles 
mais toujours dans l’intérêt du        
territoire . 
 

Raphaël Perrin 
Président de la Communauté de 
communes Haut-Jura Saint-Claude 

ZOOMS 
Trophée. La communauté de communes Haut-Jura Saint-Claude a 
reçu le Prix de la Culture lors des 2e Trophées organisés par l’Association 
des Maires du Jura, pour la médiathèque Le Dôme (photo). Ce projet a été 
salué pour sa qualité architecturale, le développement de ses services et 
pour sa réussite, puisqu’un an après son ouverture, le nombre d’abonnés a 
doublé (3401 au 31.12.2017 contre 1752 un an plus tôt) et la fréquentation 
a dépassé les 52 700 entrées la 1e année… 

International. Le Musée de l’Abbaye a prêté trois tableaux de ses 
collections au musée Carmen Thyssen de Malaga (Espagne), pour une 
exposition sur le thème de « La Méditerranée, entre tradition et moderni-
té », jusqu’au 9 septembre. Les œuvres sanclaudiennes côtoient celles du 
Centre Georges Pompidou, du musée Albert André de Bagnols-sur-Cèze, 
du musée des Beaux-Arts de Dijon ou musée de l’Annonciade de Saint-
Tropez. 

Événement. Dans le cadre des 10 ans du musée, l’artiste Gérard Benoît à la Guillaume est invité 
pour plusieurs interventions à Saint-Claude. Des installations de bouilles à lait vont jalonner la ville à    
partir du mois d’avril jusqu’en juin, notamment sur le Grand Pont le 29 avril ou la rue de la Poyat le 27 
mai… Ce travail sera présenté  au musée sous la forme d'un accrochage évolutif qui suivra les temps 
forts des prises photographiques. De la Nuit des musées le 19 mai... jusqu'au 16 septembre !  

CULTURE 
 

L’Atelier des savoir-faire, lieu de transition 
entre tradition et innovation 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Jusqu’au 3 novembre, la nouvelle exposition consacrée au textile met en avant des techniques anciennes, tout en se 
projetant dans l’avenir… Une belle valorisation de l’authenticité, qu’elle soit d’hier, d’aujourd’hui ou de demain... 

À VENIR 
 

Ateliers artisans junior,        
animés par des artisans et 
proposés aux plus jeunes pour 
un éveil artistique. 
> Mercredi pendant les vacances 
scolaires et également le vendredi 
pendant les vacances d’été. 
Sur réservation, 10 € par enfant. 
 

Stages créatifs et tech-
niques (+ de 16 ans) : 25        
artisans formateurs guideront 
les futurs stagiaires dans leur   
apprentissage : horlogerie, 
lunetterie, taille de diamant… 
> De mars à octobre 2018. Prix     
variable selon le stage.  
 

La nuit européenne des    
musées : Samedi 19 mai, 
l’Atelier propose une journée et 
une soirée sur le thème de 
l’Afrique. 
Au programme : ateliers de 
percussions, stage de danse 
africaine, ateliers d’artisanat… 
> De 14h à 19h. Gratuit, sur inscription. 
 

Démonstrations de tournage 
sur bois avec Sébastien     
Molard. Mercredi et samedi de 14h à 
17h (vacances de Pâques), du   
mardi 8 au samedi 12 mai de 14h 
à 17h. 

À VENIR
Il a fallu neuf mois d’échanges 
et de recherches pour monter  
cette exposition temporaire qui 
plonge les visiteurs de l’Atelier 
des savoir-faire dans l’univers 
du tissu et des fibres textiles, 
des matériaux qui relèvent 
d’un patrimoine universel.  
Organisé par des artisans de 
la région du Haut-Jura et mené 
par la directrice Magali      
Henrotte, ce projet invite à  
découvrir les différentes 
étapes de fabrication du tissu, 
entre le filage, le tissage, la 
teinture et le travail de la fibre. 
La visite met en lumière       
des pratiques artisanales an-
ciennes, à travers divers styles 

de tissus, telle que la broderie 
ou la dentelle.  
Plus qu’une histoire du passé, 
cette exposition offre aussi un 
regard sur le monde d’aujour-
d’hui, en présentant des tex-
tiles plus modernes, dits 
« intelligents », et que l’on peut 
retrouver dans le secteur aéro-
nautique ou automobile. La 
visite se termine par la décou-
verte de tissus habillant des 
objets du quotidien, mettant 
ainsi en valeur le savoir-faire 
local.   
« Dans le cadre de la nouvelle 
dynamique de l’atelier des sa-
voir-faire, la programmation 
des mois à venir s’annonce 
riche » se félicite Raphaël    

Perrin, président de la       
Communauté de communes 
Haut-Jura Saint-Claude. Beau-
coup de projets sont effective-
ment en construction : la créa-
tion d’un fablab, atelier de fa-
brication ouvert à tous, et le 
projet « 3PP en barque » qui 
mobilise des lycéens autour de 
la création d’un canoë en bois. 
Ce travail est récompensé, 
puisque l’Atelier des savoir-
faire est désormais labellisé 
comme un organisme de     
formation. 
 

> Renseignements et inscriptions 
Atelier des savoir-faire , 1, Grande 
Rue - 39170 RAVILLOLES 
03 84 42 65 06 
info@atelierdessavoirfaire.fr 

Trois orientations 
pour l’avenir 
 

- Aller à la rencontre des   
publics et des professionnels  
- Avoir un rayonnement artis-
tique d’envergure nationale 
- Être un lieu humaniste    
ouvert sur le monde d’aujour-
d’hui avec le regard du 
monde d’hier 

CONSEIL COMMUNAUTAIRE 
 
 

Le conseil communautaire a voté le       
budget 2018 lors de la séance du 4 avril 
Le budget de fonctionnement se monte à 13,8 
millions d’euros : il est maîtrisé (+0,13% par    
rapport à 2017), avec des charges à caractère 
général (-4.37%) et des charges de personnel       
(-0,27%) en baisse. 
Le poste le plus important est celui des attribu-
tions de compensation aux communes (32,62% 
du budget), devant celui des Autres charges 
courantes (25,24%). 
Côté investissements (4,27 millions d’euros), les 
plus gros postes de dépenses seront consacrés 
aux travaux de réhabilitation du bâtiment de la 
rue Carnot (431 000€ ), à l’aménagement de la 
chapelle Saint-Romain (329 500€ ), de l’église 
de La Rixouse (220 000€), au haut-débit (150 
000€ ), à l’étude sur la piscine couverte (100 
000€ ), à l’informatisation de la billetterie       
nordique (100 000€ ), à l’aménagement nu-
mérique et muséographique du musée        
(250 000€ )…  

Budget de fonctionnement 
13.8 millions d’euros 
dont  
Charges à caractère général  1,14 M€ 
Frais de personnel   2,68 M€ 
Compensations aux communes  4,30 M€ 
dont 3,17M€ pour Saint-Claude, 0,33M€ pour Lavans, 
0,2M€ pour Coteaux-du-Lizon... 
Autres charges courantes   3,48 M€ 
Dont 0,91M€ pour le  SDIS, 1,78M € pour le SICTOM 
Haut-Jura, 0,14M € pour leSMAHJ  
0,18 m € de participation à l’Atelier des savoir-faire, 
0,235 M € de subvention à l’EPIC Tourisme… 
 

Budget d’investissement 
4,27 millions d’euros 
Dont 0.257 M €  pour le Musée, 0.233 M €  pour les 
médiathèques, 0,204 M € pour les activités de plein 
air, 0,144 M € pour le sport, 0,145 M € pour le Tou-
risme 1,202 M € de travaux... 
 

Taux de fiscalité ménage 
Taxe d’habitation : 12,17 % 
Taxe foncière bâtie : 4,38 % (3,38 % en 2017) 
Taxe foncière non bâtie : 6,77 % 
Contribution Foncière des Entreprises (CFE) : 
22,02 % 
Taxe Enlèvement Ordures ménagères 
(T.E.O.M.) : 9% (11,02% en 2017) 

Un budget mesuré et maîtrisé 
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Lundi 9 avril un temps 
fort réunissait les dépor-
tés, les Sanclaudiens, 
élus et personnalités à 
l’occasion de la com-
mémoration du 74e anni-
versaire de la rafle de 
Pâques où 302 sanclau-
diens étaient déportés, 
seuls 116 sont revenus.

Une cérémonie qui débu-
tait par une célébration en 
la cathédrale, puis route de 
Genève au Monument du 
Maquis où une délégation 
se retrouvait en hommage 
aux maquisards tombés 
pour la Liberté. Puis une 
cérémonie dans la cour 
inférieure du collège Ros-

set, devant la plaque por-
tant les noms des anciens 
élèves morts en déporta-
tion ou dans les combats 
de la résistance. Dans la 
cour de l’école du Centre, 
hommage à Jean Lugand 
abattu le 9 avril 1944. De 
même un temps de recueil-
lement était observé dans 
la cour du collège de la 
Maîtrise devant la plaque 
portant les noms des an-
ciens élèves morts en dé-
portation.
Chacun se retrouvait re-
joint par d’autres Sanclau-
diens Place du 9 avril 1944 
pour un temps de recueille-
ment, toujours aussi émou-
vant, devant la stèle des 

CÉRÉMONIE DE LA RAFLE DU 9 AVRIL 1944
74 ans après, les Sanclaudiens, n’oublient pas !

Recueillement aussi dans l’école du Centre où Jean Lugand a été abattu. Jean Bourgeat,  
déporté a apporté son témoignage sur cette dure journée de la rafl e de Pâques.

Souvenir dans la cour du Collège Rosset, où des élèves 
étaient morts en déportation. M. Martin adjoint, lisait le té-
moignage de M. Laperrière.
MM. Lorge et Lacroix déposaient une gerbe de fl eurs.

Avant le dépôt de gerbe par MM. Lorge et Lacroix, M. Lutic, 
adjoint a lu un message de M. Jean Lorge. 

MM. Lacroix et Laperrière déposaient une gerbe de fl eurs 
au monument aux morts du Maquis, route de Genève.

Personnalités, autorités, anciens déportés et familles se recueillaient place du 9 Avril 1944.

Départ du défi lé de la mairie.

Dépôts de gerbes pour les déportés et familles, puis pour les 
enfants de déportés.

Les personnalités ont déposé une gerbe de fl eurs, par la fédération des déportés, par 
l'union locale des anciens combattants, Mme Sophoclis, conseillère départementale du 
Jura, Raphaël Perrin, président de la Communauté de communes Haut-Jura Saint-Claude, 
Frédéric Poncet, conseiller régional Bourgogne/Franche-Comté, Mme Marie-Christine Dal-
loz, député du Jura et pour terminer, Jean-Louis Millet, maire de Saint-Claude (voir photo).

déportés. Le défilé se ren-
dait ensuite au monument 
aux morts au Truchet.
M. Jean-Louis Millet, maire 
de Saint-Claude, était en-
touré de la municipalité, 
de Mme Christine Sopho-
clis, conseillère départe-
mentale, de Mme Dalloz, 
député, de M. Raphaël Per-
rin, président de Haut-Jura 
Saint-Claude, de M. Frédé-
ric Poncet, conseiller régio-
nal, des représentants des 
associations patriotiques, 
de la gendarmerie et des 
sapeurs-pompiers.
M. Jean-Louis Millet, maire 
de Saint-Claude, prenait la 
parole.
En préambule de la céré-
monie, Jean-Louis Millet 
saluait la mémoire de Jean 
Dupin ancien déporté, dé-
cédé en octobre, Serge Du-
rand, Officier de la Légion 
d’Honneur, disparu il y a 
peu, également la mémoire 
de Michel Waille, président 
de la FNACA, décédé der-
nièrement et qui avait lu, 
ici même, le discours de 
la FNACA le 19 mars der-
nier. Il avait aussi une pen-
sée pour Mario Zingarelli 
qui était présent pour la 
commémoration du 11 no-
vembre.
«Le 9 avril 1944 Saint-
Claude subissait, par une 
cruelle amputation, l’asser-
vissement brutal de 302 
de ses enfants  emmenés 
dans des camps nazis qui 
allaient faire disparaître le 
plus grand nombre d’entre 
eux, relatera M. Millet. Ce 
matin du Jour de Pâques, 
2000 hommes étaient 
convoqués sur la Place 
du Pré pour un contrôle 
d’identité. Ils étaient parta-
gés en trois groupes. Deux 
groupes seront renvoyés 
chez eux en fin d’après 
midi. Le troisième com-
posé de 302 personnes, 
après avoir passé la nuit à 
l’Ecole supérieure de filles 
du Centre, sera achemi-
né à Compiègne dans un 
camp d’internement avant 
d’être déporté le 13 mai à 
Buchenwald. Buchenwald, 
Dachau, Dora, Ellrich, 

Neuengamme et Ravens-
brück autant de noms sy-
nonymes de cruauté et de 
barbarie, autant de noms 
synonymes de mort.
186 sanclaudiens arrachés 
à leur patrie charnelle en 
ce matin du 9 avril 44 ne 
reverront pas leur terre na-
tale. Ceux qui sont revenus 
resteront marqués à jamais 
par ce qu’ils ont vu et ce 
qu’ils ont vécu.
Sur les 116 sanclaudiens, 
rescapés des camps de 
la mort, ils ne sont plus 
qu’une dizaine parmi nous 
à pouvoir témoigner et 
je veux les saluer en cet 
instant et leur dire tout le 
respect et toute l’affection 
que nous avons pour eux. 
74 ans après, je veux leur 
dire que nous sommes là 
pour conserver la mémoire 
et perpétuer le souvenir. 
Je veux leur dire aussi que 
nous transmettrons à nos 
enfants le devoir de racon-
ter à leur tour pour que rien 
ne s’éteigne ». 
M. le maire souhaiterait 
d’ailleurs que les établis-
sements scolaires envoient 
un maximum de leurs 
élèves à cette cérémonie 
pour que la transmission 
s’opère sans attendre.
Et de poursuivre son pro-
pos «Les martyrs des 
camps de concentration 
accepteraient-ils que ces 
74 années de paix et de 
liberté construites sur leur 
sacrifice s’arrêtent brutale-
ment parce que nous n’au-
rions pas su voir venir les 

dangers de demain qui sont 
déjà ceux d’aujourd’hui ? 
Refusons que le passé ne 
devienne notre avenir. 
Le sacrifice du Colonel 
Beltrame le 23 mars der-
nier, au-delà de la subli-
mation de son geste, doit 
nous inciter à nous dresser 
plus que jamais et sans 
attendre contre cette nou-

velle terreur qui prospère 
et que la tiédeur ne suffira 
pas à vaincre».
Patrick Lançon lira le mes-
sage de la journée du sou-
venir  des victimes et héros 
de la déportation.

Dominique Piazzolla

Photos et vidéos 
sur notre site  N° 162
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74 ans après, Joseph Rouzier
reste dans les mémoires

Le mercredi 11 avril à l’ini-
tiative de Francis Lahaut, 
une cérémonie se déroulait 
en hommage au résistant 
Joseph Rouzier «Lâchement 
abattu par la soldatesque 
nazie» le 11 avril 1944.
En présence de la famille de Jo-
seph Rouzier, d’anciens résis-
tants, de familles de déportés, 
de l’ANACR.
René Lançon, maître de céré-
monie donnait le déroulement 
de l’hommage à Joseph Rou-
zier, avec la montée des cou-
leurs par Louis Vilpini, dépôt 
de gerbes par Francis Lahaut 
et Jean-Claude Herbillon 
président départemental de 
l’ANACR, suivi d’une minute de 
silence, puis la Marseillaise.
Francis Lahaut retraçait cet évé-
nement douloureux.
«Joseph Rouzier, originaire 
de Pézenas, dans l’Hérault, 
employé des Chemins de fer, 
fut nommé à Saint-Claude 
dans les années 30, en qua-
lité de surveillant du service 
électrique. Avec sa famille, son 
épouse et ses enfants, il résidait 
dans le quartier des Perrières, 
connu à l’époque sous le nom 
de « cité PLM ». Militant forte-
ment engagé, il était devenu 
secrétaire de la section commu-
niste de Saint-Claude. Et c’est 
tout naturellement qu’aux côtés 
de militants tels que Fernand 
Jacquet, Marcel Joly, Antoine 
Azzolin, Serge Bacot, Jean Pu-
tod, et quelques autres, il s’en-
gage dans les FTPF organisa-
tion de résistance créée par le 
Parti communiste français, pour 
combattre l’envahisseur nazi.
Sur le plan local, il était engagé 
dans l’Armée secrète (A.S., et 
aussi un des principaux orga-
nisateurs de la résistance chez 
les cheminots et, connu  à ces 
titres, des  dénonciateurs pé-
tainistes. Quand les hommes 
de Barbie, deux jours après la 
rafl e du 9 avril 1944, défoncent 
la porte de son domicile entre 
10 heures et 11 heures du soir, 
Joseph Rouzier, connaissant le 
sort qui lui était réservé, a cher-
ché à s’enfuir. Il a été lâchement 
abattu par la soldatesque nazi.
74 ans après, nous honorons sa 
mémoire, sa clairvoyance et son 
courage dans ces heures les 
plus sombres de notre histoire 
se sont inscrits dans le droit fi l 

Devant la stèle de Joseph Rouzier, Rolland Jacquet, les deux petites-fi lles, Nadine et Sylvie et 
Francis Lahaut. 

Succès de la bourse aux vélos
du Cyclo-Club de Saint-Claude

Belle satisfaction aux cycles Burdet

de l’action de son parti quand 
celui-ci dénonça les accords 
de Munich qui laissaient les 
mains libres à Hitler dépeçant 
la Tchécoslovaquie et signaient 
la défaite de 1940,
Quand en septembre 1938, les 
accords de Munich vinrent à la 
Chambre des députés, seuls 
les 73 députés communistes, 
accompagnés du député de 
droite Henri de Kerilis et du 
député socialiste Jean Bouhey 
votèrent contre. 75 voix contre 
535. La clairvoyance et le cou-
rage de Joseph Rouzier nous 
invitent à ne jamais oublier ce 
que fut la Résistance. Je cite: 
«Ce sera pour toujours  l’hon-
neur de  la  Résistance d’avoir 
voulu faire d’un pays prostré, 
humilié  et opprimé, tels que 
l’était la France à la suite du dé-
sastre et de la capitulation, un 
peuple belligérant, fi er et libre. 
Sans doute, quels qu’aient pu 
être les efforts et les sacrifi ces 
de ceux qui ne renonçaient pas, 
n’y aurait-il jamais eu ni redres-
sement national, ni libération, ni 
victoire, sans l’entrée succes-
sive de nos alliés dans la guerre 
et le déploiement progressif de 
leurs forces sur les champs 
de bataille. Mais leur triomphe 
nous eût laissés, à coup sûr, dé-
considérés, déchirés, en proie à 
tous les démons de l’amertume 
et de la honte si nous n’avions 
pas pris notre part, directement 
et à tous les risques».
Cette longue citation du Géné-
ral de Gaulle situe les enjeux. 
C’est l’honneur ou la honte, la 
liberté ou l’oppression, et pour 
mener le combat dans le Haut-
Jura, les résistants ont pris leur 
part, directement, à tous les 
risques. Nous n’oublierons pas 
que le 2 septembre 1944,  le 
peloton  du Lt Lorne, à la tête 
du 3e régiment de Spahis algé-
riens de l’armée du Gl de Lattre 
de Tassigny entrait dans la ville 
administrée par la résistance 
civile depuis le 21 juillet 1944. 
Nous n’oublierons pas les 340  
Sanclaudiens déportés dans  
les camps nazis, 302 avec la 
grande rafl e  du 9 avril que nous 
avons commémorée avant-hier  
et ceux qui furent arrêtés chez 
eux, le 7 avril et d’autres encore 
après. Honorer la mémoire de 
Joseph Rouzier, ce n’est pas 
se souvenir du passé, c’est 

montrer l’actualité de son enga-
gement, et, dans cette période 
trouble de l’histoire présente, 
tracer des chemins d’avenir».
Puis Rolland Jacquet, retraçait 
cette période diffi cile. Nadine 
Rouzier, petite-fi lle de Joseph 
Rouzier «Je ne suis pas ici pour 
faire de la politique, mais n’ou-
blions jamais le rôle important 
qu’il a joué dans cette période 
de guerre. Je suis fi ère de trans-
mettre cet épisode à mes petits-
enfants pour qu’ils mesurent le 
poids que leur arrière, arrière-
grand-père avait dans ce pays 
qu’est la France».  
Jean-Claude Herbillon, pré-
sident de l’ANACR retraçait lui 
aussi cette période de guerre. 
On notait sur place les deux 
porte-drapeaux des maquis du 
Haut-Jura et de l’ANACR. A la 
demande de Francis Lahaut, 
Louis Vilpini, président du Ma-
quis du Haut-Jura, donnait cer-
tains détails sur l’engagement 
de Joseph Rouzier qui a eu un 
rôle déterminant dans les ac-
tions de la résistance au niveau 
des voies ferrées.
La cérémonie se terminait par 
le chant des partisans. Francis 
Lahaut remerciait la municipali-
té pour l’installation d’un mât, et 
la présence de deux représen-
tants, MM. Lutic et Dufour, ad-
joints, Mme Vaufrey, présidente 
des familles de déportés, Jack 
Costa et toutes les personnes 
présentes.

Dominique Piazzolla

Les Bidons arrivent en ville ! 
Gérard Benoit à la Guil-
laume, artiste photographe, 
exposera à partir du 19 mai, 
à l’occasion de la Nuit des 
Musée et jusqu’à fin sep-
tembre au Musée de l’Ab-
baye, il présentera ses pho-
tos mais aussi ses bidons 
en milieu urbain.
C’est dans cet objectif qu’il 
installait ses bidons sur un 
premier site, au Plan des 
Moulins, ce vendredi 13 avril, 
aidé dans sa démarche par 
Mme Valérie Pugin, directrice 
du musée et de ses collabo-
rateurs. D’autres mises en 
situation vont se préparer, 
au niveau des jardins et éga-
lement fin avril sur le Grand 
Pont. En parallèle, dans le 
cadre du projet politique de 
la ville, il sera au contact des 
habitants du Miroir et des 
Avignonnets pour d’autres 
installations de bidons et par-
tage d’un temps de rencontre 
convivial avec les personnes 
de ces quartiers.

Dominique Piazzolla

L’artiste-photographe Gérard Benoit à la Guillaume Les bidons allignés sur un muret sous le grand pont.

Les journées portes ou-
vertes des Cycles Burdet se 
sont tenues ces 7 et 8 avril 
par une météo des plus clé-
mentes, cela a favorisé les 
essais de vélos électriques 
qui ont encore une fois sé-

duit nombres de personnes. 
Pierre Etienne Richard, gé-
rant des Cycles Burdet était 
fort satisfait de ces jour-
nées portes ouvertes qui ont 
connu une belle affluence. 
Il a vendu beaucoup de vé-

los neufs et des accessoires.
Le week-end s’est terminé 
par le verre de l’amitié avec 
le Cyclo-Club de Saint-
Claude, qui collabore parfai-
tement avec lui.

D.P.

Noa Cannelle a trouvé le vélo de ses rêves !

Toute l’équipe du cyclo-
club de Saint-Claude avec 
à leur tête le nouveau pré-
sident, Robert Le Grand, 
ont travaillé en parfaite 
harmonie et dans la bonne 
humeur le samedi après-
midi et le dimanche matin 
pour la mise en place par 
catégorie, vélos, enfants, 
VTT, vélos de route, vélos 

électriques. Comme d’habi-
tude, à 10 heures précises, 
les portes du Marché de la 
Grenette, côté place Louis 
XI se sont ouvertes et ce 
fut un vrai raz-de-marée.
Sur ce week-end se sont 
ainsi 213 vélos qui ont été 
proposés, pour 121 ven-
dus. A noter cette année 
le passage à l’informatique 
en complément, un travail 
plus serein pour les orga-
nisateurs de la bourse aux 
vélos.

D.P.

Louis Vilpini monte les cou-
leurs. 

Les bidons disposés telle la fumée de la pipe qui s’échappe.
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Michel Waille s’est éteint 
ce 1er avril à l’âge de 79 
ans, la maladie l’a rattrapé 
ces derniers mois. C’est un 
personnage de la vie san-
claudienne qui disparaît, 
laissant sa famille dans la 
peine, ses enfants, Patri-
cia et Philippe, ses petits-
enfants, mais aussi ses 
confrères-pipiers et tous 
ses amis de l’univers de la 
pipe.
Michel est né en 1939 et 
après son certifi cat d’étude il 
rentre au collège Rosset pour 
apprendre la mécanique où il 
obtient un CAP et est embau-
ché chez MIFLEX. En 1959  Il 
fait son service militaire puis 
ensuite il est rappelé sous 
les drapeaux pour servir en 
Algérie durant 28 mois en 
tant que Maréchal des logis 
puis retrouve son travail chez 
MIFLEX où il est délégué du 
personnel durant les évène-
ments de mai 1968 lorsque 
la France était en grève. En 
1969 il quitte l’entreprise pour 
travailler avec ses parents, 
son père André était artisan 
pipier. En 1972  avec ses pa-
rents il fonde  la SARL pipes 
EWA, il représentait la 4e gé-
nération.
Cette passion, il l’avait hérité 
de son père, artisan pipier 
mais aussi de sa mère, plu-
sieurs fois championne de 
France, d’Europe  et même 
du Monde des Fumeurs de 
Pipe. Cette passion lui a per-
mis d’écrire, à son tour, une 
belle page de l’histoire de la 
Pipe de Saint-Claude.
Ainsi, avec son épouse 
Christiane, il crée et dirige 
son entreprise «PIPES EWA 
Ets WAILLE» pendant près 
de trente ans. Son engage-
ment, sa créativité pour de 
nouveaux modèles ou pour 
améliorer les procédés de 
fabrication lui permettent de 
traverser les périodes diffi -
ciles du business et de re-
mettre une entreprise saine à 
un repreneur, quand arrive la 
retraite en 2000.
Il continuera dans le monde 
de la pipe, il était un membre 
très actif de la Confrérie des 
Maîtres-Pipiers qu’il avait 
rejoint en 1972 et dont il 

Nécrologie
Michel Waille

une personne investie

MUSÉE DE L’ABBAYE 
Donation Guy Bardone - René Genis

Inauguration du Legs Monneret

Après l’exposition consacré à Vuillard et 
Roussel, et en attendant la date du 25 oc-
tobre prochain avec les 10 ans du Musée, 
un nouvel accrochage est à découvrir 
pour le plaisir des yeux.

Le legs de Maurice
 et Suzanne Monneret

Apporté au Musée en 2017, ce legs n’a 
encore jamais été exposé, c’est aujourd’hui 
chose faite pour votre plus grand plaisir, 13 
tableaux sont présentés jusqu’au 22  avril. Il 
est possible de  découvrir un tableau de Fer-
nier, fondateur du Musée Courbet, une toile 
de Pierre Jouffroy, peinture très réaliste, 
des œuvres de Guy Bardone, René Genis, 
Jacques Petit, Auguste Pointelin mais aussi 
deux tableaux de Dominique Mayet etc. 
Ce samedi 7 avril se déroulait un temps fort 
avec la réception du Legs Monneret. Suzanne 
Monneret avait confié «Quel beau écrin ce 
musée, j’y penserai plus tard». Raphaël Per-
rin, président de Haut-Jura Saint-Claude, 
relevait combien ce moment est émouvant, et soulignait cette volonté d’ouverture vers 

l’extérieur du musée. Jean-Pierre Thevenin, 
frère de Suzanne s’exprimera au nom de 
la famille. Il excusait pour raison de santé, 
René Monneret de Villard-Saint-Sauveur, 
frère de Maurice,  Christine Badot, sa nièce, 
tous deux pour raison de santé. Il remerciait 
M. Millet, maire de Saint-Claude, M. Per-
rin, président de Haut-Jura Saint-Claude 
et Mme Valérie Pugin, directrice du musée 
«une interlocutrice ouverte et sympathique». 
Ce legs représente pour nous, une fierté de 
pouvoir enrichir le musée de l’Abbaye» sou-
lignera M. Thevenin.

Sophie Dalloz-Ramaux

Mme Valérie Pugin, directrice du Musée, pendant son discours, entouré de Raphaël Perrin, pré-
sident de Haut-Jura Saint-Claude et de la famille de Maurice et Suzanne Monneret.

Jean-Pierre Thévenin.

«La Maison de la Coiffure»
avec Sandra Bouvard

S’il est un parcours à mettre 
en valeur, c’est celui de 
Sandra Bouvard, qui 30 ans 
après son CAP d’apprentis-
sage reprend aujourd’hui le 
salon de coiffure de Laurent 
Schmidtenknecht «Gauthier 
Créateur». 
En 1988 Sandra obtient son 
CAP de coiffeuse, elle est 
alors apprentie chez M. La-
porte, déjà dans ce même 
salon, elle passera ensuite 
une V.A.E. en 2000 pour 
obtenir son brevet.  En 2005 
Laurent Schmidtenknecht  ra-
chète le salon de M. Laporte 
qui devient  salon «Gauthier 
Créateur». Il nomme Michèle 
Candiago, responsable, qui 
le restera jusqu’à sa retraite,  
Sandra prendra ensuite cette 
fonction.  
C’est tout naturellement que  
Laurent Schmidtenknecht  au 
moment de vendre son affaire, 
l’a proposée  à Sandra Bou-
vard.  C’est ainsi que 30 ans 
après avoir fait ses premiers 
pas dans ce salon, Sandra 
se lance à son tour, elle de-
vient  propriétaire du salon 
aujourd’hui nommé «Maison 
de la Coiffure». Une transition 
sur laquelle Sandra a apporté 
sa touche personnelle  avec 
une nouvelle décoration. Elle 
est secondée par Emmy Cour-

tois, apprentie BP, qui travaille 
à ses côtés depuis août 2017.
Ce samedi 14 avril, Sandra 
avait convié sa clientèle à 
un moment de convivialité, 
occasion de fêter ce moment 
important dans une carrière 

mais aussi de les remercier 
pour leur fidélité.
L’Hebdo du Haut-Jura sou-
haite bonne chance à Sandra 
dans cette nouvelle aventure.

Sophie Dalloz-Ramaux

était encore le président. «Il  
a offi cié en tant que Grand  
Maître pendant plus de 20 
ans à tous les Chapitres de 
la Confrérie, moment qu’il 
vivait toujours avec beaucoup 
d’émotion» soulignera son 
ami, Denis Blanc. Président 
du Pipe-Club sanclaudien et 
Membre du bureau du Pipe 
Club de France avec lequel il 
organisait le Championnat de 

France des Fumeurs de pipe 
à Saint-Claude. Il sillonnait la 
France (voire la Belgique ou 
l’Allemagne) pour participer 
à de nombreux concours de 
fumeurs de pipe en tant que 
participant et en tant qu’expo-
sant. Denis Blanc ajoutera 
combien Michel était accueil-
lant, passionné, volontaire, 
impliqué, enthousiaste, tou-
jours prêt à aider ses amis 
même dans les moments dif-
fi ciles de la maladie.
Durant sa carrière Michel 
devint MOF pipier option 
«tournerie» en 2000 et in-
tègre le groupement des 
MOF du Jura. Il dira avec 
fi erté : «Ce concours a été 
aussi le concours de mon 
épouse Christiane pour sa 
compréhension et son en-
couragement. En 2012, il 
est l’un des organisateurs 
du 59e congrès National des 
M.O.F. aux Rousses et Bois 
D’amont. «Le décès en 2011 
de son épouse Christiane l’a 
laissé effondré, désemparé, 
lui, l’homme fort, solide ce 
fut une détresse immense», 
relèvera Denis Blanc. Il a su 
rebondir soutenu par Danièle, 
sa compagne, il s’est investi 
alors dans de nombreuses 
associations, le Pipe-Club, la 
confrérie, Jura Sud Foot, la 
FNACA et les MOF.  
A la sortie de l’église, Roger 
Vincent a demandé une mi-
nute de silence suivie d’ap-
plaudissements.
L’Hebdo du Haut-Jura pré-
sente à ses enfants, Patricia 
et Philippe, leur famille, Da-
nièle, sa compagne, ses sin-
cères condoléances.

Dominique Piazzolla

Michel Waille, M.O.F. en 2000.

Michel Waille, Grand Maître pendant 20 ans.

A la sortie de l’église, un hommage des M.O.F. (Photo M.O.F.)
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Nécrologie
Jacques Jourdain

«un homme impliqué pour le Haut-Jura !»
Jacques Jourdain s’est 
éteint le 30 mars à l’âge de 
88 ans. Il laissera un grand 
vide à son épouse, sa famille 
comme à tous ses amis, tant 
il apporté aux autres, tant il 
a contribué à faire vivre ce 
territoire.
Né à Belmont dans le Doubs 
en 1929, il passe une par-
tie de son enfance à Goux 
les Uzières avant d’arriver à 
Saint-Laurent-en-Grandvaux 
où son père avait été nommé 
forestier. Il suivra des études 
à l’école du bois à Mouchard 
complété par des études avec 
des formations forestières à 
l’école des Barres dans le Loi-
ret. Au retour de son service 
militaire il sera nommé agent 
technique des eaux et forêts 
à Perrogney en Haute-Marne 
où il fera la connaissance de 
Marie-Louise qui deviendra 
son épouse. Il suivra de nou-
veau deux années d’études à 
l’école secondaire des Barres 
et sortira ingénieur. Nommé à 
Saint-Claude, Jacques Jour-
dain fera toute sa carrière sur 
ce secteur du Haut-Jura qu’il 
a tant arpenté, par tous les 
temps. 
Le couple aura deux enfants, 
Agnès et Bruno, et deux petits-
enfants, Marine et Jules qui 
viendront les combler de bon-
heur.
En parallèle de son activité et 
fort d’un engagement citoyen, 
il s’engage dans la municipa-
lité, il sera conseiller municipal 
sous Louis Jaillon en 1977, 
puis sous Daniel Vuillard en 
1985 et sous Francis Lahaut 
en 1994. En 1975, à Lajoux, il 
sera aux côtés de M. Grenier 

pour la création de l’A.D.A.H.J. 
devenu P.N.R. du Haut-Jura. 
On lui doit aussi d’avoir lancé 
la 1re fête du Haut-Jura. Le 
Haut-Jura, son développement 
auront beaucoup compté pour 
lui, il s’investira dans le syndi-
cat d’initiative de Saint-Claude, 
qu’il fera évoluer en créant 
l’offi ce de tourisme des 3 can-
tons, Saint-Claude, Moirans et 
les Bouchoux en 1978, avant 
de devenir l’offi ce de tourisme 
de Saint-Claude. Il en assurera 
la présidence pendant 26 ans, 
tout comme il sera aussi pré-
sident de l’Union départemen-
tale du Tourisme et de la fédé-
ration régionale du tourisme. 
Il a été l’instigateur de la 1re 
centrale de réservation pour 

les gîtes et meublés sur tout 
le Haut-Jura, créant aussi un 
site sur minitel le 3615 HTJura. 
«Pour moi, Jacques Jourdain 
était un grand homme, il s’est 
énormément battu pour son 
territoire» soulignera Sarah 
Jacques de l’offi ce de Tou-
risme de Haut-Jura Saint-
Claude.
Une énergie débordante, 
Jacques Jourdain sera aussi 
au départ des échanges avec 
la ville de Rottenbourg. En 
1981, plantation d’un chêne 
au Truchet, l’année suivante, 
plantation de l’épicéa à Rotten-
bourg. L’année 1984 marquera 
l’accueil de forestiers Français 
à Rottenbourg, et en 1987, 22 
forestiers allemands seront re-
çus à Saint-Claude Si l’heure 
de la retraite est arrivée en 
1988, l’homme actif va tirer 
avantage de son temps libre 
pour s’investir plus dans ses 
nombreuses fonctions.
Avec l’association «Au fi l du 
temps», durant plus de 10 ans 
il aura été aux côtés de Roger 
Bergeret et de toute l’équipe, 
pour chercher ensemble à 
faire revivre le passé de Saint- 
Claude, le théâtre et sa magie. 
Roger Bergeret lui rendra hom-
mage lors de ses obsèques, 
pour son implication sur les 
pièces, «les Héritiers», «La 
cathédrale du peuple», «Can-
dide» et tout dernièrement 
«Cancans et potins» dont il 
n’aura pas vu sa réalisation.  
Jusqu’à ses derniers jours, il 
s’est occupé de la comptabilité 
de l’association. Roger Berge-
ret soulignera sa droiture, sa 
rigueur et aussi, son humour.

Dominique Piazzolla
Jacques Jourdain de l’O.N.F. et le maire Louis Jaillon, lors de 
la plantation du chêne au parc du Truchet en 1981.

En 1982, plantation d’un épicéa à Rottenbourg avec présence de Jacques Jourdain.

«Mame Lapoyat» 
en représentation en ville 

C’est dans les années hui-
tante que j’ai rencontré le 
Jacques. Alors président de 
l’association «Foyer Rural 
de Lamoura», nous avons 
aussi «hérité» de la gestion 
du Chalet de la Frasse, pro-
priété communale !
C’est là que j’ai eu la chance 
de rencontrer Jacques, alors 
Ingénieur O.N.F. à la Subdi-
vision de Saint-Claude. De-
puis des années, Jacques, 
accompagné de Marie-
Louise et de bénévoles, 
montait régulièrement au 
Chalet pour y accueillir le 
week-end skieurs et randon-
neurs. Jacques a fait partie 
de ces précurseurs et pion-
niers qui avaient compris, il 
y a 50 ans, tout le potentiel 
économique et touristique 
que représentaient le Haut-

Jura et son remarquable site 
de ski de fond. C’est aussi 
pourquoi Jacques s’est telle-
ment investi dans la création 
de l’Office du Tourisme des 
3 Cantons, du P.N.R. et de la 
Fête du Haut-Jura.
C’est aussi grâce à lui et 
avec l’aide et la collabora-
tion de l’O.N.F., du Syndicat 
du Massacre et de nombreux 
bénévoles que les tout pre-
miers travaux ont pu être 
réalisés et ainsi transformer 
ce «Chalet d’alpage» au sol 
de terre battue, fréquenté 
épisodiquement par ber-
gers, bûcherons, forestiers, 
débardeurs, attelages de 
bœufs ou chevaux (SDF ?) 
en un véritable lieu d’accueil 
et Gîte d’Etape.
Merci à toi Jacques qui a 
su découvrir, préserver, 

développer et enrichir ce 
Chalet. Souhaitons que ce 
bijou  qu’est le CHALET DE 
LA FRASSE demeure une 
image digne de «notres, aux 
mille facettes, je conserve-
rai de toi quelques belles 
images… ton sourire et ta 
bonne humeur, ton rire et ta 
tolérance !
Adieu ou au revoir, Jacques. 
Le Haut-Jura et le Village 
de Lamoura ne sauraient 
t’oublier, … «là-haut sur la 
montagne, l’était un beau 
chalet» !
Toute notre affection à toi 
Marie-Louise, et à jeudi pour 
le marché, place du Pré !

Jean DANIEL, 
ancien maire de Lamoura

A Jacques Jourdain, un ami

Notre journal avait déjà as-
sisté à la première repré-
sentation le 31 mars au café 
chez Mr Maurice et ce dernier 
samedi, nous les avons suivis 
une nouvelle fois au Bar des 
Touristes. «Ayant travaillé plus 
de 20 ans aux côtés de Jean-
Pierre Salvat dès 1968, j’ai 
d’autant plus apprécié l’hom-
mage qui lui a été rendu ainsi 
avec ces sketchs. «Que de 
souvenirs me sont revenus !» 
Les personnes présentes qui 
avaient connu aussi M. Salvat 
venaient à mon contact. J’ai 
apprécié l’exactitude des pro-
pos de Mame Lapoyat et de 
Mame Dupré, les expressions 
telles que «caquerettes», 
«chiassu», «les petits be-
lets» les échanges entre les 
comédiens avec l’accent de 
l’époque sur les histoires de 
Jean Gay, «Fe-Que-Se-Que» 
(F.C.S.C.), l’Onésime. Ces 
histoires ont fait rire l’assis-
tance fort nombreuse dans ce 

bar, endroit idéal pour cette 
représentation. Des moments 
sympathiques regrettés des 
lecteurs du «Courrier». Patri-
cia a bien donné le ton, l’am-

biance de l’époque avec son 
accordéon. Et pour finir tout le 
monde a entonné avec les co-
médiens, la chanson «le p’tit 
vin blanc» !».

Dominique Piazzolla

Voir photos et vidéos
sur notre site N° 162
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Saint-Claude

Journées européennes des métiers d’art
André Colpin, artisan papetier 
et maître graveur à Bergerac, 
a dit : « des mains qui créent 
sont des mains qui pensent ». 
Quelle belle illustration pour 
parler de ceux qui se sont re-
trouvés à la Frat samedi 7 avril 
et dimanche 8 avril. Ainsi Gaëlle 
Legrand (l’atelier du fauteuil-
Saint Laurent en Grandvaux), 
Audrey Fauvey (Vitrailliste à 
Cuiseaux), Mickaël Delorme 
(menuiserie du Lizon à Moi-
rans en Montagne), l’atelier de 
sérigraphie de la Frat et Marine 
Durantel Neron (céramiste) ont 
accordé un moment d’élégance 
aux visiteurs en sublimant des 
matériaux connus de tous. 
Les émaux sont devenus des 
parures ou des cadeaux char-
mants pendant que des doigts 
agiles réparaient une assise de 
fauteuil, lui donnant ainsi une 
seconde jeunesse. Le couteau 
sculptait le bois sous l’impulsion 
de son propriétaire et notre re-
gard traversait les vitraux pour 
donner de la couleur à notre ho-

Voyage à travers les fi bres et les textiles
Ravilloles

Saint-Lupicin

Vif succès pour ... «Johnny»

Le 6 avril le Lions Club de Saint-
Claude, sous l’égide de son président, 
Jean-Pierre Beluardo, avait orga-
nisé un concert «Johnny Succes» à 
la salle de l’Epinette qui a remporté 
un vif succès devant une assistance 
nombreuse. Les bénéfi ces de la soi-
rée vont permettre d’aider des asso-
ciations locales, les Resto du Cœur à 
Saint-Claude, Kevin Boquel qui a be-
soin d ‘un véhicule adapté, et l’asso-
ciation «Quentin pour 2 oreilles» pour 
subvenir à l’opération de Quentin aux 
Etats-Unis.

S.D.-R.

Vendredi 6 avril avait lieu l’inauguration de la nou-
velle exposition à l’atelier des savoir- faire. En 
effet, c’est une aventure que ce lieu de tradition et 
de transmission va faire vivre à chaque visiteur. Le 
chemin est tracé pour que la découverte se passe 
en douceur à travers les fi bres naturelles (végé-
tales ou animales). Une fois mises en bobines 
et colorées par une nature complice (garance, 
réséda ou dahlia..), elles se laissent tisser par 
les mains expertes sur un métier. Puis la coutu-
rière suivant un patron réaliste ou fantaisiste, créé 
dans un froissement de tissu le vêtement qui fera 
de nous des personnes distinguées, excentriques 
voire magnifi ques.  Mais le tissu aime se parer de 
mille décors, sous les doigts d’une brodeuse ou de 
passementerie soyeuse pour illuminer les soirées 
de fête. Le tissu est un lien international car il mêle 
tradition et innovation. Dans cette promenade ini-
tiatique, nous ne manquerons pas de participer 
aux pauses créatives où nous pouvons découvrir 
nos talents cachés. Mais notre regard restera cer-
tainement accroché à cette magnifi que photo d’un 
autre temps où des jeunes fi lles brisaient leur rêve 
de liberté dans des usines pensionnats (ex : Juju-
rieux) pour que des élégantes paradent dans toute 
leur gloire.  Mais ce passé peu reluisant ne doit 
pas nous faire oublier 
un futur plus éclatant 
avec les impressions 
qui deviennent numé-
riques et les vêtements 
qui se découvrent intel-
ligents et aux multiples 
aptitudes. Puis le tissu, 
dans sa grande fl exibi-
lité devient parapluie, 
reliure, skis ou bou-
tons. Magali Henrotte 
remerciait toutes les 
personnes étant à la 
base de cette éclosion 
ainsi que les nombreux 
partenaires, comme le 
lycée de la mode de 

rizon. Le savoir- faire de ces ar-
tisans est unique car ils donnent 
vie à leurs rêves. De plus, ils 
savent partager leur passion 
lors d’événements comme ce-
lui-ci car la transmission reste le 
seul moyen de rendre pérenne 
l’art dans tous ses états. Les 
gestes sont précis et emprunts 
de technique au point où cela 
nous semble si facile. Il n’en 
est rien évidemment. C’est là 
où réside toute la modestie de 
ces artistes. Chaque objet vient 
d’un esprit qui pense et qui 
commande à des mains d’une 
grande dextérité. La beauté de 
l’objet demande rigueur, soin et 
passion.

S.H.
Dimanche 15 avril une cinquan-
taine d’exposants s’étaient ins-
crits au bric à brac organisé par 
l’amicale des sapeurs-pompiers 
du Lizon sur le site des Ecuriais. 
Tout au long de la journée une 
foule de chineurs s’est pres-
sée sur les stands pour trouver 
l’objet recherché comme cet 
homme reparti avec une cage 
de transport pour son chien, 
ou par simple curiosité. Le midi 
des repas champêtres étaient 
proposés et la buvette a été très 
fréquentée. 

G.J.

Bric à brac des pompiers

Pour information, le jour de 
ramassage des bacs bleus 
sur les communes des Coteaux 
du Lizon, Chevry, Ranchette, 
Larrivoire, Vulvoz, Rogna, Viry, 
Choux, Ravilloles et Ponthoux, 
va être modifié à partir du 03 
mai 2018.
Celui-ci était effectué tous les 
jeudis matins.
Il est basculé au vendredi ma-
tin.
Nous rappelons que les bacs 
sont à sortir la veille au soir.

Cholet. A son tour, Raphaël Perrin, président de 
Haut-Jura Saint Claude, estimait que l’atelier avait 
pris une nouvelle direction, avec des projets cultu-
rels et le souci d’aller à la rencontre des publics.  
Ce lieu humaniste doit être ouvert sur le monde 
d’aujourd’hui et d’hier. De plus, il avait aussi une 
grande fi erté d’annoncer que l’atelier venait d’être 
référencé et labellisé comme organisme de for-
mation. Cette visite nous mena de fi l en aiguille 
vers une proposition pédagogique et ludique qui 
ne demande qu’à être partagée par les nombreux 
visiteurs jusqu’au 3 novembre. Cette nouvelle 
exposition est cousue main et vous pourrez venir 
l’examiner sous toutes les coutures. Venez donc 
en découdre en toute simplicité.                      S.H



 MOIRANS - VAUX - JEURRE - ORGELET
DU 19 AVRIL AU 3 MAI 2018 

L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey 13

Vif succès pour les portes ouvertes
 chez Jura Motoculture

Moirans-en-Montagne

MUSÉE DU JOUET
«Petite brique devenue grande» 

Une exposition LEGO attendue et déjà très appréciée 

Maxime Chappez était originaire de Meussia. 
Maxime épousera Ginette Rosset. De cette union 
naitront deux fi lles: Brigitte et Sandrine et trois 
petits enfants viendront compléter sa famille : 
Matthieu, Flora et Chloé. Ils seront sa fi erté et le 
combleront de bonheur. 
Il exercera  en tant que percepteur dans le Jura, 
en Haute Saône et dans l’Ain. Très impliqué dans 
son travail et considéré, il fi nira sa carrière en tant 
que Trésorier principal à Oyonnax. 
Après 20 années passées dans la capitale du 
plastique, il coulera des jours heureux dans sa 
maison à Orgelet  choyé par son épouse. 
Il s’est éteint brutalement le 26 mars 2018 à l’hôpi-
tal Jean Minjoz à Besançon, entouré par les siens. 
Un dernier hommage lui a été rendu en l’église 
d’Orgelet le vendredi 30 mars. 

Orgelet

Vaux-les-Saint-Claude

Le nettoyage de printemps est de retour

Le samedi 7 avril, une ving-
taine de personnes ont coura-
geusement bravé la fraicheur 
de la matinée afi n de nettoyer 
les bords de la Bienne, de la 
RD 436 ainsi que le village. 
Globalement, il y avait moins 
de déchets dans les rues mais 
quelques pièces plus encom-
brantes ont été apportées par 
les inondations ou encore par 
des esprits chagrins sur les 

bords de la route. De plus, les 
aires de stationnement sont 
toujours un lieu privilégié de 
dépôt de canettes, bouteilles 
ou emballages. La nature et la 
vie en communauté exigent un 
minimum d’intelligence et de 
bienveillance. Il y aura peut-
être, dans un futur proche, un 
nettoyage de printemps qui res-
semblera à une balade buco-
lique entre amis car il ne sera 

plus nécessaire de courber le 
dos sur des déchets, ceux-ci 
ayant trouvé la poubelle la plus 
proche. Ce qui nous entoure ne 
nous appartient pas mais cela 
ne veut pas dire que nous ne 
devons pas en prendre soin. 
Cette jolie matinée s’est termi-
née par un casse-croûte par-
tagé pour que l’effort ait aussi 
un peu de réconfort. Un grand 
merci à tous les participants.

Nécrologie
Maxime CHAPPEZ nous a quittés

Jeurre

Bienvenue à Julia
Julia a ouvert ses yeux à 
la maternité d’Oyonnax ce 
mardi 10 avril pour le plus 
grand bonheur de ses pa-
rents, Caroline Marillet et 
Cédric Jarriaux. Une grande 
fierté pour Chloé,  âgée de 
5 ans, ravie et qui prend son 
rôle de grande sœur avec 
tout son cœur.
Julia pesait 2,440 kg à 
la naissance et mesurait 
45cm, même si elle a de-
vancé un peu la date,  c’est 
un joli bébé qui fait son 
entrée au sein de la petite 
famille. 
Caroline Marillet est colla-
boratrice d’agence en as-
surance chez Gan à Saint-
Claude et Cédric Jarriaux, 
directeur commercial du 
Groupe Ford Grenard de 
Saint-Claude.
L’Hebdo du Haut-Jura et du 
Haut-Bugey félicite les pa-
rents et souhaite à la petite 
famille de grands moments 
de bonheur.

Sophie Dalloz-Ramaux

Ces 7 et 8 avril, les portes 
ouvertes de Jura Moto-
culture à Orgelet rencon-
traient de nouveau un vif 
succès. 
Il est vrai qu’avec les beaux 
jours revenus, les  pas-
sionnés de jardin recom-
mencent leur culture, le 
gazon a repris ses pousses, 
chacun a fort à faire en ce 

moment aussi les nou-
veautés en matière de ton-
deuses, d’auto-portée. 
Autre clientèle avec les 
personnes qui prépare leur 
bois de chauffage pour le 
prochain hiver, aussi bien 
des visiteurs profitaient de 
ces portes ouvertes pour 
découvrir les nouvelles 
tronçonneuses et les pano-

plies d’accessoires. Jean-
Christophe Vincent et toute 
son équipe ont été bien 
sollicités, et fort satisfaits 
de ce week-end qui se veut 
aussi un moment privilégié 
d’échanges avec la clien-
tèle.

Sophie Dalloz-Ramaux

Conçue en partenariat 
avec LUG’EST, association 
franc-comtoise, basée à 
Dole, regroupant des pas-
sionnés de LEGO, l’expo-
sition retrace à travers un 
parcours chronologique 
toute l’histoire du fabri-
cant de la célèbre brique. 
Du petit atelier de menuise-
rie créé en 1916 à Billund, 
par Ole Kirk Kristiansen, 
dans le sud du Danemark, 
au géant mondial du jouet, 
l’exposition revient sur un 
siècle d’évolutions qui ont 
construit l’incroyable suc-
cès de la marque. 
Il repose sur quelques ingré-
dients : la compatibilité des 
pièces (les briques actuelles 
s’assemblent parfaitement 
avec les plus anciennes de 
1958), la variété des mo-
dèles proposés qui autorise 
une infinité de possibilités 
créatives et enfin, la qualité, 
valeur fondamentale de la 
marque.
Plusieurs générations ont 
grandi avec ces petits rec-
tangles de plastique, joyeux 
bric à brac multicolore au 
fond d’un coffre à jouets 
ou constructions extraordi-
naires abritant des histoires 
fantastiques. L’exposition 
présente des saynètes is-
sues de différents univers 
(Star Wars, City, Architec-
ture, Friends, etc...) ou, plus 
étonnant, des créations ex-
clusives comme la maquette 
du musée du Jouet. 
Des milliers de briques et 

plusieurs centaines d’heures 
de travail auront été néces-
saires pour réaliser cette ex-
position hors du commun qui 
s’adresse à toutes les géné-
rations. Un parcours enfants 
et un espace de jeu ouvert 
à tous, au cœur même de 
l’exposition, permettront aux 

petits et aux grands d’imagi-
ner, de créer et de s’amuser. 
Ouverte ce dimanche à 14h, 
les visiteurs étaient là, en 
nombre à la grande satis-
faction de Mélanie Bessard, 
la directrice du musée et 
du président de l’associa-
tion LUG’ EST qui présente 
avec son équipe de 50 pas-
sionnés de LEGO, quelques 
exemples. Une scénographie 
vous emmène sur l’histoire 
de la création des LEGO de 
1916 à aujourd’hui.
A découvrir pour le plus 
grand plaisir, et redécouvrir, 
on ne voit pas tout du pre-
mier coup, les LEGO, cela 
s’apprécie, on imagine le 
temps passé au montage, à 
la créativité..

Sophie Dalloz-Ramaux

Association LUG’EST :
LUG signifie Lego User 
Group, qui désigne un 
groupe de personnes pas-
sionnées par les LEGO
www.lugest.comFaustine, 3 ans, une des plus jeunes membres de LUG’EST.
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Clairvaux-les-Lacs

Travaux de réhabilitation
 de l’ancienne mairie

Longchaumois

Mikaël Normand, propriétaire 
des lieux, qui avait mené 
jusqu’à maintenant l’enseigne 
Esprit Jura, que l’on retrouve 
aussi à Doucier, a fait de son 
rêve, une réalité. Il avait ima-
giné un concept inconnu ici, 
un village du bois. Idée fort 
judicieuse au cœur du Jura, 
avec cette attirance de plus 
en plus marquée pour des 
jouets fabriqués, dans le Jura, 
en France. Et il s’est lancé, 
reprenant plus d’espace pour 
offrir un concept positionné 
sur  500m2 de surface. 

Mikaël Normand a telle-
ment bien préparé en amont 
toute sa communication, que 
lorsque l’on pénétrait dans 
ce nouveau lieu, en réel, le 
visiteur avait cette sensa-
tion de s’approprier les lieux. 
Tout du long de ces mois de 
travaux, Mikaël a partagé sur 
sa page facebook les diffé-
rentes phases de conception 
de son projet. Et bonheur 
pour ses abonnés, à quelques 
semaines de l’ouverture, il 
dévoilait au fur et à mesure 
chacune de ses boutiques.  

Le compte à rebours de l’ou-
verture était programmé, et le 
vendredi 6 avril, les premiers 
invités ont eu toute l’attention 
de leur hôte qui avait dérou-
lé un tapis rouge, pour un 
week-end privilégié. Et quelle 
ouverture, 5000 visiteurs sur 
le week-end ! Phénoménale. 
La curiosité avait tellement 
été attisée que chacun n’avait 
qu’une hâte, entrer dans ce 
lieu magique.  Le visiteur 
d’emblée était conquis.
Et là, on craque ! Le «on» 
comprend vraiment tout le 

Le village du bois, un concept qui nous a tous… bluffés !

Saint-Laurent

Les travaux de réhabilitation en logements sociaux par 
l’OPH ont commencé depuis quelques semaines dans le 
bâtiment de l’ancienne mairie de Saint Laurent, situé rue 
de Paris à proximité du collège.
Ce bâtiment était inoccupé depuis longtemps. Il avait 
abrité l’école des garçons pendant de nombreuses an-
nées avant que le groupe scolaire soit transféré rue des 
Pésières.
Quand les travaux seront achevés, le bâtiment accueil-
lera 6 logements allant du T2 au T3.

Journée de la Déportation
Dimanche 29 avril 2018, journée nationale du souve-
nir des victimes et des héros de la déportation.
Cérémonie au Monument aux Morts à 11heures.
Chacun est invité à s’associer à cette manifestation.

monde, les enfants comme 
les plus grands, hommes 
comme femmes. Les jouets 
en bois, de tout âge, personne 
n’y reste insensible. La vais-
selle, «craquante», la décora-
tion, les couteaux. Mon coup 
de cœur pour les oiseaux en 
bois, des pièces exception-
nelles et d’une grande réalité. 
Les maisons à oiseaux. Et on 
en oublie, c’est certains, tant 
il y avait profusion, les yeux 
ont pétillé, c’était … «juste 
magique !». 
Au Pays des Lacs, à la veille 
de la saison touristique, le 
Village du Bois va interpeller 
nombre de personnes, cet es-
pace s’impose parmi les nom-
breuses facettes du tourisme 
jurassien. 

L’Hebdo du Haut-Jura sou-
haite à Mikaël Normand et 
toute son équipe, une belle 

aventure avec ce Village du 
Bois.

Sophie Dalloz-Ramaux

AGENDA DE L’HEBDO DU HAUT-JURA
ARBENT
Vide-grenier le dimanche 
22 avril à L’Espace Loisirs 
organisé par le Tennis Club 
d’Arbent. Accueil exposants 
5h30. Réservations HR au 
04.74.77.36.27

CHASSAL
Expo atelier point de croix 
dimanche 22 avril avec de « 
Fil en aiguille », initiation au 
point de croix de 9h à 17h au 
32 route de Martignat, ancien 
caserne, entrée libre.

CINQUETRAL
Concours de tarot samedi 
21 avril inscription à 13h30, 
début des jeux à 14h.30

CLAIRVAUX-LES-LACS
Troc aux plantes de l’Asso-
ciation Entrelacs le 1er Mai  
dans la cour de la mairie de 
14h à 17h.

MOIRANS
Loto des donneurs de sang 
dimanche 22 avril à 14h à la 
salle des fêtes.

MOLINGES
Thé dansant de 15h à 20h 
jeudi 10 mai salle des fêtes 
organisé par Chrysalis, 
animé par Daniel GIRARD. 
Réservations possible au 
06.31.95.77.21

LAC DES ROUGES TRUITES
Les peintres dans la rue de 
8h30 à 16h, manifestation 
ouverte à tous, inscription 
à 8h30, rendu des œuvres 
à 16h pour l’exposition et le 
concours. Délibération à 18h.

LAVANS LES ST CLAUDE
Au vu du succès de la pièce 
de théâtre «Y a pas de mâle 
à ça» de la troupe de théâtre 
Lavans-Scène a décidé de 

rajouter une date supplémen-
taire  le vendredi 27 avril  à 
20h. à la salle des fêtes. Ré-
servations au 06 84 01 69 76. 
Loto de l’association parois-
siale de Lavans le samedi 21 
h.
Réunion de reprise des Go-
dillots du Plateau Vendredi 
23 mars 2018, à 18h.à la salle 
des fêtes. 

PREMANON
Concert de Sotto Voce le 21 
avril à Prémanon (église).

LES ROUSSES
Conférence de Patrice Delon 
sur l’espace et le temps jeu-
di 19 avril à 18h30. librairie 
Vents de Terre

SAINT-CLAUDE
Soufflaculs samedi 21 avril, 
location des chemises à la 
boutique la Pastorale jusqu’au 
21 avril, le 20 avril de 14h. à 
18h.30. Les jeudis 19 avril 
: de 9h. à 12h. et de 14h. à 
18h.30, le samedi 21 avril de 
9h. à 12h.

Assemblée générale de l’uni-
versité ouverte mardi 24 avril 
à 10h.30 à la salle des fêtes.

SAINT-LUPICIN 
Assemblée générale du 
CPIE vendredi 27 avril 2018 à 
18h. à la salle du tram. 

SAINT-PIERRE
Assemblée générale du ski 
club du Grandvaux vendredi 
27 avril, 18h30 à la salle des 
fêtes de Saint Pierre.

SEPTMONCEL
Vide garage organisé par le 
Moto Club de Septmoncel le 
6 mai à partir de 8h sur le 
parking des pompiers. Tél. 
06.81.92.00.67

Soufflaculs 2018 : nouvel itinéraire

Parcours

Parcours Défilé

Les SOUFFLACULS 

Samedi 21 avril
Nouveau plan 
de circulation
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Les Rousses

DU 19 AVRIL AU 3 MAI 2018 

Histoire d’une rencontreUne 7e édition du salon Habitat

En effet, et heureusement, 
dans le bâtiment, on a 
encore besoin de services 
non délocalisables !
 C’est ainsi que ce salon 
de l’Habitat qui s’est dérou-
lé pour sa 7e édition aux 
Rousses du 6 au 8 avril a 
privilégié les entreprises 
locales c’est ainsi que 60 
d’entre elles ont répondu fa-
vorablement à l’invitation de 
l’organisateur, Marc Toutlian.
« C’est primordial pour le 
suivi et la crédibilité du salon 
que de créer une relation 
durable entre des visiteurs 
porteurs de projets et des 

exposants fi ables et implan-
tés localement. Cette proxi-
mité géographique privilégie 
également les ventes  après 
salons » soulignera-t-il
 Un projet de construction, 
de rénovation, de décoration 
ou d’aménagement extérieur 
? Les visiteurs ont trouvé 
des explications complètes 
fournies par les profession-
nels présents, ainsi que des 
informations sur chaque 
produit ou technique. C’est 
ce que nous confi rmerons 
plusieurs exposants, la qua-
lité des contacts sur le salon, 
les visiteurs savaient ce qu’il 

recherchait, s’étaient dépla-
cés par grand intérêt et cela 
a été très apprécié. Ils ne ve-
naient pas uniquement des 
Rousses et de sa région, 
mais aussi du Doubs. Ce 
salon Habitat aux Rousses 
est devenu une étape clé 
pour les exposants, sou-
vent source d’engagement 
concret. Le samedi aura 
été le meilleur jour, avec 
le grand beau temps du 
dimanche après-midi cela 
s’est estompé un peu.

Sophie Dalloz-Ramaux

Morez 

Bois-d’Amont

Eliane Cretin et son mari 
Georges Moret, tous deux 
Bois d’Amoniers habitant 
rue de Franche-Comté, ont 
remporté la belote du Club 
de l’Amitié ce mardi 3 avril 
2018. 
L’évènement, organisé à la 
Tourbière par l’équipe de 
Renée Lacroix, la nouvelle 
présidente, a rencontré un 
vif succès, avec plus de 80 
participants. 

Eliane et Georges Moret remportent 
le tournoi de belote du Club de l’Amitié

Maurice Denis Camille Berthet né le 16 décembre 
1924 aux Berthets.
Elève à l’école du gravier avec sa seule et unique maî-
tresse pour obtenir son certificat d’études,
Son oncle Camille Berthet lui fabrique ses premiers 
skis et lui donne le virus de cette activité de glisse qui 
ne l’a jamais quitté. 
Tour à tour skieur, compétiteur, dirigeant, admirateur, 
supporter, moniteur, spectateur, collectionneur et ar-
chiviste.
Après l’obtention de son diplôme national de moniteur 
de ski en 1959, il commence à enseigner au fort et 
à l’auberge de jeunesse du Bief de la Chaille, avant 
d’aider son ami Jeannot Chevalier pour la création et 
le développement de l’école de ski des Rousses.
Il y consacra sa carrière de moniteur aussi dans les stations des Alpes, les Contamines 
et Valloire.
Il a participé aux Championnats de France de ski les années ou il y avait les 4 disci-
plines pour décerner le titre, descente, slalom, saut et fond.
Marié à Odette Marie Louise Thimont le 24 avril 1954.
Naissent les enfants Alexis, Ginette, Claude, Danièle, Eric, Florentin et Stéphanie qui 
grandissent dans l’exploitation agricole.
Dans un souci permanent de préserver l’environnement et la nature, Maurice a transmis 
à ses enfants, petits enfants et arrière-petits-enfants, ses valeurs.
Il est décédé le 2 avril 2018.

Décès de Maurice Berthet

Un devoir de mémoire a 
été mis en place pour des 
élèves de 3e dans le cadre 
d’un enseignement pluri-
disciplinaire des profes-
seurs de musique, histoire, 
français, langues, arts 
plastiques et était conclu 
par une visite à Verdun et 
du camp de Natzwiller Stru-
thof. En fin d’année  un 
hommage artistique  était 
restitué au musée de la 
Lunette.

Voyage au camp 
de Natzwiller-Struthof 

avec Louis Vilpini
Afin de donner encore plus 
de sens et d’approfondir leur 
rencontre avec Louis Vilpini 
et Jean Bourgeat l’année 
scolaire dernière,  les élèves 
de 3e du collège Notre dame 
de Morez se sont rendus au 
camp de Natzwiller-Struthof 
le 17 octobre 2017 accom-
pagnés de leur professeur de 
français Mme Girod, leur pro-
fesseur d’histoire, Mme Roz-
man et leur chef d’établisse-
ment Mme Blandin. Ils y ont 
été rejoints par Jack Costa et 
Louis Vilpini, ancien résistant 
et président du maquis du 
Haut Jura, service Périclès. 
Les élèves, qui connaissent 
donc Louis depuis janvier 

2017, ont été très touchés 
par sa présence qui a donné 
un caractère particulier à 
cette visite. A l’issue d’une 
année riche en échange, 
notamment avec Louis Vil-
pini, les élèves encadrés par 
leurs professeurs ont édité 
un livre en hommage à Louis 
Vilpini «Histoire d’une ren-
contre». Tous les moments 
forts sont retracés, interven-
tions à l’école, témoignages, 
hommage artistique, visite du 
Struthof, le tout agrémenté 
de photos.A la fin du livre 
se trouvent tous les mots de 
remerciements, empreints de 
respect, à l’attention de Louis 
Vilpini, une rencontre avec 
ces jeunes qui les aura mar-
quée, compte beaucoup pour 
eux.  Sophie Dalloz-Ramaux
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Le Commandant Vallin, 
le Lieutenant Darthenay et René Mermet

au centre de trois commémorations 
des Maquis de l’Ain et du Haut-Jura

Viry

Soixante quatorze ans 
après le tragique mois 
d’Avril 1944, durant lequel 
l’armée allemande a mené 
des actions désespérées 
de représailles, dans toute 
la région, les anciens des 
maquis de l’Ain et du Haut 
Jura, se sont retrouvés, di-
manche après-midi, Sous-le 
Rosay, sur la stèle dédiée à 
René Mermet, au cimetière 
de Viry sur la tombe du 
Commandant Vallin, puis à 
Sièges, au monument aux 
morts, et devant la stèle 
du lieutenant Darthenay, 
afi n commémorer, par des 
dépôts de gerbes, les rafl es, 
meurtrières et dévasta-
trices, qui accablèrent la 
région. 

Trois cérémonie 
pour le devoir de mémoire
Sous le Rosay : Jean Daniel 
Maire, à la tête d’une délé-
gation municipale, a accueilli 
les participants pour la pre-
mière cérémonie, avec dé-
pôt de gerbe, en présence 
des drapeaux : des Maquis 
du Haut-Jura Périclès, du 
Comité d’Oyonnax des 
Déportés Internés, Résis-
tants Patriotes((FNDIRP), de 
l’Association Nationale des 
Anciens Combattants de la 
Résistance (ANACR), de la 
Fnaca d’Oyonnax, de l’Asso-
ciation des Communes Mé-
daillées de la Résistance.
Gérard Lacroix  secrétaire 
général de la promotion de 
Saint-Cyr lieutenant Darthe-
nay conduisait pour sa part 

Entre le 15 février et le 4 
mai 2018, les sociétaires de 
Groupama Grand Est seront 
conviés à  participer à l’assem-
blée générale de leur Caisse 
Locale. Une occasion unique 
pour s’informer sur la vie 
locale de sa mutuelle et de 
prendre part aux débats ! 
L’Assemblée générale de la 
Caisse Locale du Haut-Jura – 
St-Claude présidée par M. Didier 
Deffradas s’est déroulée le mardi 
10 Avril à la salle des Dolines des 
Moussières.

Un temps de partage
 et d’information

A Groupama Grand Est, la proxi-
mité avec les sociétaires n’est 
pas un vain mot. Elle se vit au 
quotidien et contribue au dyna-
misme de la vie locale. Concrète-
ment, cela se traduit par :
175 agences qui sont autant de 
points de synergie entre élus – 
sociétaires – collaborateurs 
277 Caisses Locales soit 277 
assemblées générales, lors des-
quelles le sociétaire participe à la 
vie de sa mutuelle

1 500 collaborateurs pour servir 
et conseiller les sociétaires
3 500 élus pour promouvoir et 
faire vivre l’esprit mutualiste.
Lors de son assemblée générale, 
le sociétaire a la possibilité de 
participer à l’élection de ses re-
présentants. Il décide de l’adop-
tion de résolutions et prend donc 
part à la VRAIE vie de sa Caisse 
Locale.  En plus des étapes sta-
tutaires incontournables d’une 
AG, les élus et collaborateurs de 
Groupama Grand Est présentent 
un bilan des actions engagées 
l’année passée tant au niveau 
local que régional. De cette ma-
nière, le sociétaire est informé 
des chiffres et des événements 
majeurs de sa mutuelle.
L’esprit mutualiste, incarné no-
tamment par la synergie entre 
élus et collaborateurs travail-
lant ensemble au quotidien, fait 
la force et la solidité du réseau 
Groupama. Le mutualisme de 
Groupama est ancré au cœur 
des Caisses Locales pour faire 
face aux aléas de la vie et aussi, 
pour construire ensemble l’ave-

nir.
«Pour mieux se connaître, il faut 
se prendre du temps». C’est 
pour cela que les assemblées 
générales de Caisses Locales se 
prolongent toutes par un moment 
de convivialité à la clôture de la 
séance.
Le fi l conducteur en 2018 : «En 
VRAI toute la vie s’assure ici».
Dès la naissance, la vie est faite 
d’apprentissages, de projets et 
parfois d’épreuves… Il n’en reste 
pas moins que chaque étape 
de la vie comporte des risques. 
Groupama est là pour vous per-
mettre de les appréhender avec 
sérénité. En fonction de son âge, 
sa profession, sa situation fami-
liale, il est nécessaire d’apporter 
les meilleurs conseils pour mieux 
répondre aux attentes concrètes 
des sociétaires. Les parcours de 
vie sont multiples, nos offres et 
services aussi.
Être mutualiste à Groupama, 
c’est assurer son avenir et sécu-
riser les risques tout en faisant 
vivre son territoire.  

Assemblées générales de Caisses Locales  2018
En VRAI, toute la vie s’assure ici

Les Moussières

44 doublettes au concours de Belote
 de l’Amicale des Pompiers

44 doublettes étaient au 
rendez-vous ce dimanche 
8 avril, pour 3 manches de 
16 parties.
1er du classement : Janine 
et Jean-Pierre Barbe 5109 
pts / Panier garni.
2e Pierrette et Claudette 
4916 pts/ repas restaurant.
3e Chantal et Patrick Cart 
4745 pts/ Filet garni.
4e Nicole et André Julliard 
4731 pts/ repas restaurant.
5e Mmrs Guy et Dalloz 4695 
pts/ Filet garni.
Au tirage au sort de la tom-
bola le panier garni offert 
par les Epicières a été 
gagné par Clothilde Gros-
tabussiat, et les bons ca-
deaux 

Repas des restaurants of-
fert par Le Pré Fillet  et Les 
Bisons  aux doublettes : Da-

nielle et Marie de Champ-
fromier et Marie Louise et 
Christiane de Viry.

une délégation de huit per-
sonnes, aux côtés d’Aline 
Maret-Guelpa, présidente de 
l’Union Locale de la Résis-
tance d’Oyonnax, et de Louis 
Vilpini pour le Service Périclès 
du Haut-Jura. 
Au cimetière de Viry, sur la 
tombe du Commandant Vallin, 
Guy Deluzurieux de la promo-
tion Darthenay, a dressé un 
parallèle éloquent entre les 
deux offi ciers, aux qualités 
exemplaires et convergentes, 
qui les ont conduits à don-
ner leur vie, pour la France, à 
quelques jours d’intervalle. 
A Sièges c’est une cinquan-
taine de personnes, qui se 
sont recueillies aux côtés de 

toute la famille du Lieutenant 
Darthenay rassemblée. 
Aline Guelpa  et Gérard La-
croix se sont attachés à lui 
rendre l’hommage mérité, 
rappelant l’importance du de-
voir de mémoire en citant l’ab-
bé Henri Lacordaire : «entre le 
passé où sont nos souvenirs 
et le futur où sont nos espé-
rances, il y a le présent où 
sont nos devoirs».
La promotion Darthenay, et 
Madame Geneviève de Ga-
rets, fi lle du parrain de promo-
tion, ont procédé à un dépôt 
de gerbe.
Un vin d’honneur, offert par 
la municipalité, a ensuite ras-
semblé tous les participants.

Durant la première semaine 
des vacances scolaires, le 
foyer rural Pêle-Mêle orga-
nisait, sur deux jours, jeudi 
12 et vendredi 13 avril, un 
stage de Magie pour les en-
fants de 5 à 12 ans, à la salle 
des fêtes. 
Une vingtaine d’enfants y par-
ticipaient, sous la conduite 
d’un spécialiste profession-
nel, Pasqual Romano, qui 
sillonne depuis plusieurs an-
nées la France le Belgique et 
l’Italie pour effectuer des dé-
monstrations, et transmettre 
une partie de son savoir. Les 
enfants ont adoré, et pleine-
ment participé aux différentes 
expériences dans une grande 
bonne humeur.
Vendredi soir, avec le Magi-
cien, ils ont présenté un petit 
spectacle très sympathique, 
qui a attiré de nombreux pa-
rents. Les tours, et les sur-
prises n’ont pas manqué, 
et la collaboration du public 
a été parfaite. Les enfants 
sont repartis avec un peu de 

Des vacances Magiques grâce à Pêle-Mêle

matériel, qui leur permettra 
d’émerveiller, quelques jours 

encore, la famille et les amis. 
Contact : www.blablamagie.fr 
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Oyonnax

OYONNAX - ARBENT

Le public en masse à la Fête de Printemps

Le soleil n’avait pas manqué le rendez-vous tout 
comme plus de 3.000 personnes, majoritairement des 
enfants. 
La 16e Fête de Printemps a été un succès avec notam-
ment les ateliers dédiés aux jeunes qui n’ont pas manqué 
de satisfaire leur curiosité et leur adresse tout en s’amu-
sant beaucoup. Les animations fixes et les compagnies 
artistiques ont retenu le public le long de la rue Anatole 
France ou de la place Charles De Gaulle. La musique 
attirait les oreilles et les couleurs les yeux comme les 
Toiles Cirées, l’Arbre à Pépins, les Bigs Dancers ou la 
Roulotte Ruche. Les associations locales ont nourri et 
rafraîchi tout ce petit monde et les frites des classes en 
8 sont parties rapidement.

Les retrouvailles de la classe 67

Arbent

Dans le cadre de la journée nationale de la forêt, des enfants de 
l’école du Planet ont planté des arbres au lieu dit La Queuille.
Cette journée avait été reportée pour cause de mauvais temps, mais ce 
vendredi 6 avril 2018, c’est sous un grand soleil que le groupe de 19 
enfants, CM 2 et CM 1 de la classe de Monsieur Auboeuf, a pris part à 
cette plantation.
Conseillés par Pascal Burgun de l’ONF, qui a fourni 75 plants de rési-
neux, mélèzes et douglas, c’est avec entrain et enthousiasme qu’ils se 
sont mis au travail : creuser, planter, vérifier que tout était bien en terre, 
et protéger.
Madame le maire, Jacques Mermet, adjoint chargé de la forêt, Georges 
Gouilloux et Annie Piavoux les aidaient dans leur tâche, pas toujours 
aisés sur un terrain encombré de ronces et vieilles branches.
Certains ont manié la pioche avec beaucoup de courage et tous ont eu 
droit à un goûter sur place. Et c’est ainsi qu’ils sont partis en vacances 
fiers de leur travail.

Comme chaque année, le 
conseil municipal, les asso-
ciations, les écoles et toutes 
les bonnes volontés, s’étaient 
donnés rendez-vous aux Ser-
vices Techniques pour le net-
toyage de la commune. Ce 
sont 70 personnes dont de 
nombreux enfants, qui avaient 
répondu à l’appel. 
A 8 h30, Jacques Mermet, grand 
organisateur de la journée, ré-

partissait les groupes dans les 
différents secteurs, qui partaient 
armés de gants et sacs.
Les premiers retours étaient 
ceux des enfants pour un pain 
au chocolat et une boisson, puis 
les plus grands arrivaient pour 
l’apéritif et le buffet froid.
Madame le maire, toujours pré-
sente, pouvait constater que les 
arbanais prennent soin de leur 
village, puisque la collecte sen-

siblement identique à celle des 
autres années, comportait tou-
tefois beaucoup moins de gros 
objets.
Rappelons que la déchèterie 
de Veyziat est gratuite et est 
ouverte tous les jours, sauf les 
jours fériés. Il est toujours aussi 
facile de déposer les encom-
brants à Veyziat que dans la 
nature. Merci pour les efforts de 
tous.

Lac Genin

Emmenés par leur président M. Pierre Bouillet, les conscrits de la Classe 67 se sont retrouvés pour le repas de Printemps au Lac 
Genin

Opération 
«Commune propre»

De nouveaux arbres
dans la fôret



DU 19 AVRIL AU 3 MAI 2018
L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey18

Automobile

 SPORTS

Le Tour Auto Optic 2000 
fait étape à Oyonnax

Rillieux dominé (17-8)
... avec la manière...

Le Tour Auto Optic 2000 est une rétrospective du Tour de France Automobile. 
Ce rallye de voitures anciennes rassemble des voitures de course datant de 
1951 à 1973 et ayant participé à l’épreuve originelle.
Cette année, à l’initiative de Marc Lagier et avec le concours de l’ESCA, il fera une 
escale à Oyonnax pour ensuite rejoindre le départ de la Spéciale du Chemin de la  
Guerre. Environ 300 voitures sont attendues le 25 avril sur le parking de la Grande 
Vapeur entre 14h.35 et 19h.30.
Chaque année, un constructeur ou un type de voitures qui a participé à l’histoire du 
Tour de France automobile est mis à l’honneur. A l’occasion de la 27e édition, ce sont 
les marques italiennes disparues qui bénéfi cieront de toutes les attentions.

Rugby F.C.S.C. - Fédéral 3

F.C.S.C. : large succès face à Couches
 (50-17)

Pour le F.C.S.C : 8 essais et 
5 tr.
Pour Couches : 2 essais, 2 tr 
et 1 pénalité.
Scénario prévisible pour 
une rencontre sans grand 
suspense et qui a large-
ment tourné en faveur du 
XV ciel et blanc.
Victoire nette 50 à 17 et 8 
essais à 2.

Ce ne fut pas un grand match 
et on eut droit plutôt à des 
accélérations et quelques 
moments forts dans une ren-
contre qui s’annonçait désé-
quilibrée dès le départ. 
Couches résista une vingtaine 
de minutes, revenant même 
tout près des ciel et blanc au 
score. Mais les sanclaudiens 
se remirent vite sur les rails 

pour au fi nal l’emporter très 
largement.
Seul «décalage» dans cette 
rencontre, l’arbitrage tâtillon 
et bien trop sévère (pluie de 
cartons blanc et jaunes) dans 
un match pourtant joué dans 
le meilleur esprit.
En B, large succès aussi 42 
à 10.

M.B.

Pour le F.C.S.C. : 3 essais 
et 1 tr.
Pour Rillieux, 1 essai et 
une pénalité
Belle et probante victoire 
du XV ciel et blanc face à 
Rillieux(17-8). Succès bon 
pour le moral face à un ad-
versaire qui a clairement 
annoncé son intention de 
jouer en Fédérale 2 la sai-
son prochaine.

Dans un match de bon ni-
veau, les deux formations 
ont envoyé du jeu et les 700 
spectateurs présents ont 
assisté à une rencontre de 
qualité, jouée dans un très 
bon esprit.

Privés de Ruiz, Paea et Gril-
let, les remplaçants (Pinet, 
Cuvillier et Gouley) ont été 
à la hauteur et ont apporté 

leur envie dans un collectif 
aguerri et en point d’orgue 
une défense remarquable. 
Que dire aussi d’un David 
Mermet énorme dans le jeu 
au pied d’occupation...
Faussurier avait marqué 
le 1er essai au terme d’une 
superbe action collective 
amorcée aux 40 mètres lo-
caux.
En seconde mi-temps, 
Piazzolla scorait entre les 
perches après une grosse 
période de domination près 
de la ligne visiteuse. 
Une faute de replacement 
défensif (la seule...) coûtait 
un essai et relançait, un ins-
tant, le suspense (12-8). 
Mais sur une touche à proxi-
mité de sa ligne de but, Ril-
lieux cafouillait un ballon 
dans l’embut et permettait 
aux bleus de faire le break. 

Un écart défi nitif, malgré les 
efforts rhôdaniens en fi n de 
partie.
En B, bonne première mi-
temps et score serré aux 
citrons (6-12). 
Ce fut ensuite une ava-
lanche d’essais pour une 
équipe visiteuse solide et 
qui l’emportait très large-
ment 71-6...

 Reste maintenant à termi-
ner la phase de poule. 
Ce sera au lendemain des 
«souffl aculs» et la récep-
tion d’Andrézieux. Ultime 
match avant d’attaquer une 
semaine plus tard les 32e de 
fi nale aller, probablement à 
Metz.

M.B.

Les ballons de la rencontre FC Saint-Claude Rillieux ont été offerts par JURA BLANC 
Blanchisserie industrielle  Saint-Claude et Fromagerie Locatelli  affi nage vente  Saint-
Claude. Les gagnants sont Pascal Faussurier de Viry et Simon Perrier de Villard-Saint 
-Sauveur. Bravo à tous.                                                                                                 M.F. 

BALLON DU MATCH

Jura Sud Foot - National 2
(25e journée)

Jura Sud Foot réagit 
lors de son déplacement à Annecy 

A Annecy : Annecy et Jura 
Sud Foot : 1 – 1 (mi-temps 
: 1 – 1)
Jura Sud Foot : Cattier - Bon  
- Biaye - Grampeix - Amofa 
(cap) – Couturier - Kadi (puis 
Aidoud 77e)- Moisy - Gaubey 
(puis Ndoutoume 90e) - Anga-
ni (puis Bogovic 86e) - Gache  
– 
Coach : Pascal Moulin

Buts : Annecy : Garby  (12e)   
Jura Sud : Angani (30e)
Les Jurasudistes dominés par 
Yzeure en début de semaine, 
abordent ce match avec en 
tête une revanche à prendre 
sur eux-mêmes pour montrer 
qu’ils sont capables de se 
mesurer à un candidat orga-
nisé pour la montée en Natio-

nal 1. D’entrée les Annéciens 
déterminés contrôlent le jeu 
et ne laissent les Jurasudistes 
réagir que par contres. Sur un 
troisième corner consécutif, 
Garby place une tête hors de 
portée de Paul Cattier et Jura 
Sud se voit une nouvelle fois 
contraint de courir après le 
score. Le jeu plus équilibré 
permet aux hommes de Pas-
cal Moulin de se montrer plus 
dangereux notamment grâce à 
Medhi Kadi et Florent Gache. 
Sur une action à la limite des 
18 mètres stoppée illicite-
ment, c’est Florent Gache qui 
officie, son tir à raz de terre 
est détourné par Yves Angani 
qui égalise. La pause est sif-
flée sur le score nul de 1 – 1. 
En seconde période, malgré 

des changements tactiques, 
Annecy, avec son objectif de 
première place, ne parvient 
pas à mettre en danger la dé-
fense jurassienne. Jura Sud 
maîtrise et fait jeu égal avec 
son adversaire, même pour 
les occasions dangereuses.  
La fin sera sifflée par l’arbitre  
UEFA espagnol sur le score 
de parité obtenu en première 
mi-temps

J.-P. B.
Résultats de la 25e Journée
Raon l’Etape 0 – 2  Belfort

Yzeure 1 -  0 P.S.G. 2
Schiltigheim 2 -  0 Le Puy
Villefranche 0 -  3 Epinal

Annecy 1 – 1 Jura Sud Foot
O.Lyon 2   3 - 1 Montceau

St Louis Neuweg 2 – 3   Andrézieux
St Priest  0 – 2 Chasselay

A Moirans : Jura Sud Foot 
bat St Priest : 2 – 0 (mi-temps 
: 1 – 0)
Jura Sud Foot : Cattier - Bon  
- Grampeix - Amofa (cap) 
- Couturier (puis Biaye 69e)- 
Kadi (puis Dia 81e)- Moisy 
- Aidoud - Gaubey - Angani 
(puis Saci 86e) - Gache - 
Coach : Pascal Moulin
Buts : Jura Sud : Moisy (30e) 
- Gache (90+1e)
En faisant une entame de 
match attentiste, les Jurasu-
distes ont laissé leur adver-
saire du jour prendre les 
initiatives et se motiver pour 
remporter une victoire indis-
pensable à leur classement. 
Heureusement pour eux, les 
maladresses des attaquants 
adverses n’ont pas permis 
de prendre l’avantage au ta-
bleau d’affichage. Puis, petit 
à petit, St Priest a baissé de 
rythme et Jura Sud s’est mon-
tré plus entreprenant. Fina-
lement Maxime Moisy, béné-
ficie d’un superbe travail de 
Jordan Gaubey, et ouvre le 
score d’une frappe précise à 
la 42e minute. Jura Sud Foot 

aurait même pu doubler la 
mise dans les arrêts de jeu de 
cette première mi-temps sans 
un arrêt de grande classe du 
gardien adverse devant une 
reprise à bout portant de 
Medhi Kadi. En seconde pé-
riode, les deux équipes sont 
restées sur un faux rythme où 
les défenses prennent le pas 
sur les attaques. Téo Coutu-
rier blessé au tendon d’Achille 
est évacué sur une civière et 
emmené directement à l’hôpi-
tal. La satisfaction de la fin 
de match est la rentrée de 
Boulaye Dia, revenant de 
blessure, qui anime plusieurs 
contres et permet à Florent 
Gache de concrétiser  dans 
les arrêts de jeu et de confir-
mer la victoire. La place sur le 
podium continuera de se jouer 
en déplacement samedi à St 
Louis Neuweg et à la récep-
tion le 28 avril prochain de 
l’équipe d’Epinal sur le stade 
de Moirans.   

Résultats des autres 
matches de la 26e journée :

PSG 2 1 – 2 Schiltigheim
Andrézieux  1 – 0 Epinal

Chasselay 0 – 0 St-Louis Neuweg
Montceau  2 – 3 Annecy

Belfort  1 – 0  Yzeure
Raon l’Etape 2 – 3 Villefranche

Le Puy  3 – 2  O. Lyon 
J.-P. B.

Le CLASSEMENT  ACTUEL
                                         Pts    J.
01 – Andrezieux        51     26
02 – Annecy                 48     26
03 – Villefranche          46     26 
04 – Schiltigheim        44     26
05 – Jura Sud Foot      41     26
06 – Yzeure                37     26 
07 – Le Puy                36    26 
08 – Chasselay            36     26
09 – Paris St Germain  35     25 
10 – Epinal                  34    25
11 – Belfort                 33    26  
12 – O. Lyon B           33    26 
13 – St-Louis Neuweg   31    26 
14 – Saint Priest           30    26 
15 – Montceau              24    26
16 – Raon l’Etape         12    26     

(26e journée)
Jura Sud Foot assure un résultat positif

 devant St-Priest 
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Arbent : Soirée de présentation de la Forestière 2018
LA FORESTIERE

Jérôme Bey, président 
de la Forestière, accueil-
lait ses nombreux invi-
tés, Mme Maissiat, maire 
d’Arbent, conseillère dé-
partementale de l’Ain, M. 
Brero, vice-président du 
Conseil départemental du 
Jura en charge des sports, 
Mme Trossat, conseillère 
départementale du Jura, 
les partenaires et spon-
sors de la Forestière, le 
Team La Forestière et 
Thomas Diestch, septuple 
vainqueur de la Forestière 
devenu aujourd’hui am-
bassadeur de la marque 
Bulls, partenaire de la Fo-
restière 100km UCI Bulls 
Bike.

Jean-Pierre Marin présen-
tait pour commencer la 5e 
édition de la Forest Cime 
qui aura lieu les 29, 30 juin 
et 1er juillet, sur un parcours 
ralliant Arbent à Hauteville, 
puis Hauteville Lamoura et 
dernière étape, Lamoura 
Arbent via le Col de la Fau-
cille.
C’est aussi lui, responsable 
de la Cyclo qui présentait 
donc l’édition 2018 qui aura 
lieu le samedi 22 septembre 
pour sa 11e édition. Elle 
comportera une 50km ran-
do, 85 km en rando ou cyclo 
et la 140km sur 2593m de 
dénivelé positif.

Un cyclo-sportif en la per-
sonne de Thierry Emin, 
président de l’U.SO. Rugby 
était appelé pour venir an-
noncer le partenariat qui 
sera mis en place, liant ainsi 
le rugby au vélo. Les licen-
ciés rugby auront 10% de 
remise sur une inscription à 
la Forestière. «Il me parait 
important d’accompagner 
les événements qui se font 
localement et faire ainsi la 
promotion du territoire. Le 
rugby veut montrer autre 
chose sur le territoire, c’est 
une image du Haut-Bugey à 
travailler ensemble».
Cette soirée était aussi 
l’occasion de remettre le 
challenge entreprise Raoul 
Grenard.
Le challenge 2017 a été re-
mis à Décathlon, en 2e po-
sition l’entreprise Dalloz de 
Septmoncel, 3e l’entreprise 
Faiveley de Saint-Claude.
 

Une Forest Enduro
 Monts Jura  Lélex

Les 1er et 2 septembre, la 
Forest Enduro Monts Jura 
Lélex qui comptera pour la 
finale de la coupe Enduro 
Auvergne Rhône Alpes 
avec pour les «grands en-
fants» une Forest’Falk Trac-
tor, une course de tracteur 
avec casque et gants de 
rigueur !
Le 22 septembre une Fo-

rest Enduro à Arbent avec 5 
spéciales dans le Macrétêt

Les 22 et 23 
septembre, 

la Forestière
Avec la 11e édition de la cy-
clo le samedi  et la Fores-
tière le dimanche au départ 
de Lamoura, la 100 km UCI 
Bulls Bike et les dames au 
départ des Moussières pour 

la 75 km UCI Dame Bulls 
Bike et les autres  courses, 
75 km hommes départ des 
Moussières, et les randos.

Philippe Gindre 
présentait

la MTB Alpine Cup
La HERO Südtirol Dolo-
mites, la MB Race en 
France, le Grand Raid 
BCVS en Suisse et la Fores-

tière en France ont décidé 
de se regrouper pour lancer 
un tout nouveau challenge : 
la MTB Alpine Cup.
Ces 4 courses majeures ont 
en effet un dénominateur 
géographique en commun : 
l’arc alpin.  La MTB Alpine 
Cup n’est pas une coupe du 
monde bis mais plutôt un 
challenge incluant les plus 
belles épreuves VTT mara-

thon en Europe. De nou-
veau cette année, la finale 
se jouera sur la Forestière. 
Ce trophée renforce la di-
mension internationale, une 
place de choix sur un grand 
circuit international. 
Après Manon Socquet Ju-
glard et Daniele Mensi qui 
seront les rois pour 2018 ?

Sophie Dalloz Ramaux

Thierry Emin, président de l’U.S.O. Rugby 

Podium du challenge entreprise Raoul Grenard.

Automobile - Ecurie Haut-Jura

Soirée remise de prix et «challenge Thierry Rossi»

Une soirée de l’Ecurie 
du Haut-Jura en mé-
moire de Thierry Rossi 
décédé voici 17 ans.

Jean-Marc Vuillermoz, 
président d’honneur et 
Dominique Piazzolla, pré-
sident actuel ont remis 
définitivement à Fran-
çoise et Philippe Rossi le 

challenge pour la période 
2012/2017.
C’était aussi l’occasion de 
présenter le classement 
de la saison 2017 des pi-
lotes et copilotes rallye et 
course de côte, dans une 
soirée très conviviale au 
restaurant le Loft à Saint-
Claude.

Rallye Pilotes : 1. ANDREY Gilles 662.60 ;  2. JACQUET Alexandre  541.75 ;  3. QUARROZ Damien 538.20 ;  4. CESCO RESIA 
Philippe 443.30 ;   5. HIEYTE Charly 378.50 ;  6. BRUNERO Julien   12.50 ;  7. ANDREY Alix      7.50 ;  8. BONNEFOY Jérôme 5.00 
Copilotes : 1. CRAEN Fabien 1169.25 ; 2. BLONDEAU TOINY Romain 888.00 ; 3. JOSSERAND Alexis  823.75 ; 4. JACQUET 
Anthony  756.25 ; 5. ANDREY  Celien  662.60 ;  6. CESCO RESIA Kevin 443.30 ;  7. LIECHTY Martial 12.50 ;  8. PERRAD Jerome  
5.00 
Course de côte : Kevin Cesco Reisa : 1er en course de côte et champion de France à la Finale de Quillan de sa catégorie.
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Belle fi n d’hiver 
pour les garçons de 

Haut-Jura Ski !

Ski de Fond

Saison au plus haut niveau 
pour Quentin JOLY, tout juste 
18 ans :  en équipe ou en 
individuel, Quentin peut être 
fi er de sa saison, il se place 
régulièrement aux avant-
postes. En relais, il fait par-
tie de l’équipe qui obtient la 
6e place du championnat de 
France des clubs le 25 mars 
la Clusaz, puis le dimanche 
1er avril, il monte sur le po-
dium avec les membres du 
massif jurassien pour une 
belle troisième place aux 
championnats de France à 
Prémanon.
5e place du circuit SAMSE 
NATIONAL TOUR en U18 
(coupe de France) avec 3 
podiums.
Vice champion de France en 
sprint skate le 20 janvier à 
Naves.
Et pour la dernière épreuve 
de la saison le 8 avril aux 
Saisies, Quentin a déccro-
ché une magnifi que médaille 
de bronze sur le champion-
nat de France «distance» en 
skate.
«J’ai abordé cette course 
sans pression, heureux de 
partir aux côtés de Manifi cat 
et autres ! Il fallait accrocher  
un bon groupe, ce que j’ai 
fait avec mes camarades du 
massif Oscar Lombardot et 
Simon Vuillet, que j’ai réussi 
à battre sur la fi n pour obte-
nir une place sur le podium. 
J’avais une bonne glisse et le 
physique était encore au ren-
dez-vous ! ».
Elève de terminale au lycée 
Victor Bérard de Morez, 
Quentin, à la suite d’une for-
mation plutôt axée sur l’ath-
létisme, a concrétisé cette 
année les espoirs placés en 
lui et peut se féliciter d’avoir 
choisi l’hiver et le ski pour 
exprimer son potentiel ! Ré-
jouissons-nous de le voir si 

 
   

 Les Jouvencelles / Le balancier : 
  Parking 

Rendez-vous à partir de 9 h00: 

 Lajoux: 
Parking du Chariot 

 La Pesse: 
(devant Michel Sport) 

 Lamoura: 
(la Serra) 

La comcom de Haut-Jura Saint-Claude et la Sogestar vous offre cafés et croissants 
avant le début du ramassage 

Rendez-vous à partir de 8h30 (Lajoux, Les Moussières, La Pesse, Les Rousses (Omnibus)) 

 Les Moussières: 
Salle des dolines 

 Bois d'Amont (9h00) :  
  salle polyvalente 

 Abbaye en Grandvaux : 
Parking 

 Morbier : 
Le Marais 

 Chapelle des bois : 
Départ des pistes 
 Foncine-le-haut : 

Salle des fêtes 

bien défendre les couleurs 
du club et du comité du mas-
sif jurassien !
 Citons aussi deux autres 
garçons de Haut-Jura Ski qui 
ont réalisé des performances 
de haut-vol cette saison :
Léo RAFFIN, en biathlon, 
décroche l’argent aux cham-
pionnats de France en U19 
aux Tuffes le 31 mars dernier 
! Deux fois vice-champion 
de France cette année, Léo 
a aussi brillé en février sur 
les épreuves continentales et  
mondiales.
Valentin CHAUVIN, se classe 
3e de la coupe OPA (coupe 
des pays ALPINS) et a obte-
nu 3 sélections sur le circuit 
Coupe du Monde malgré 

une préparation estivale per-
turbée. Et pour ses derniers 
Championnats du Monde 
U23, il a réalisé quelques 
belles performances (3 fois 
dans le top 10).
Ces 3 athlètes seront atten-
dus l’hiver prochain pour 
gravir, nous l’espérons, de 
nouveaux échelons dans 
leur prometteuse carrière. En 
attendant, ils fêteront comme 
il se doit la fi n de saison avec 
leurs camarades de club le 
21 avril. A cette occasion 
HAUT-JURA SKI célébrera 
l’ensemble de ses compe-
titeurs alpins et fondeurs, 
puisque sur les 2 tableaux, le 
club a remporté la première 
place à la Coupe du Jura !

Vendredi 6 avril les élèves 
du cycle 3 (CM1 et CM2) 
des écoles publiques du 
Plateau se sont rencontrés 
sur le stade pour finaliser 
le cycle foot  commencé fin 
février et animé par Elodie 
Myotte, responsable de la 

section féminine  de Jura-
Sud, et Charlène Frelin, 
stagiaire à Haut-Jura Sport. 
Les enfants étaient répartis 
en équipes portant le nom  
des pays participant à la 
prochaine coupe du monde 
en Russie. La journée étant 

particulièrement ensoleil-
lée, les jeunes sportifs ont 
pique-niqué sur place avant 
de reprendre les activités 
l’après-midi. 
Dès 15h 30 chaque classe 
a regagné son école.

Saint-Lupicin : rencontre USEP
USEP

Karaté Saint-Claude

Tirage de la tombola de Pâques
Le lundi 26 mars, 3 jeunes 
karatékas du club Shoto-
kan ont participé au tirage 
de la tombola de Pâques. 
3 gros œufs réalisés par 
la boulangerie Petit ont été 
remportés. 
Un des gagnants, l’Auto-
Ecole Manu est venu cher-
cher son œuf de Pâques.
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CHAMPAGNOLE
Tél. 03 84 52 09 78 - Fax 03 84 52 32 82
sa-garage-cuynet@wanadoo.fr

GARAGE 
CUYNET

NOMBREUSES OCCASIONS RÉCENTES DISPONIBLES STOCK OU RÉSEAU
CHEZ ALFA ROMEO, FIAT ET FORD. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE LAURENT

www.garage-cuynet.fr
VÉHICULES DIESEL

ALFA GIULIETTA  2.0 JTDM 140 DISTINCTIVE Noir Etna ...........................  11/2012
ALFA GIULIETTA  1.6 JTDM 105 DISTINCTIVE Pack Sport Noir Etna .........  06/2015
ALFA MITO  1.6 JTDM 120 EXCLUSIVE Blanc Spino / Toit noir ...................  08/2012
ALFA 156 SPW  1.9 JTDM 126 DISTINCTIVE ............................................  02/2005
FORD KUGA  2.0 TDCi 140 TITANIUM 4x2, 78.000 km ............................  11/2014
HYUNDAI 130  1.6 CRDi Pack Sensation, 5 portes, 97.000 km................  06/2012

VÉHICULES ESSENCE
ALFA GIULIETTA  1.4 TB MultiAir 170 Lusso TCT Pack Veloce, 17.000 km ...   03/2017
FORD FOCUS  1.0 ECOBOOST 125 TITANIUM BVM6, 30.000 km  .................  05/2016
FIAT PUNTO  1.2 69 CH ITALIA, 5 portes, 31.000 km  ..................................  09/2015

SAINT-CLAUDE

François 
QUATTRONE

«Déjà un an que tu nous 
as quittés, maman, tes 
enfants, tes petits en-
fants, tes amis ne t’ou-
blient pas. Chaque jour 
nous avons une pensée 
pour toi, tu resteras tou-
jours dans nos cœurs.  
Ta famille».
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Souvenir

Vds Frigo congel marque Lie-
bherr bon état octobre 2013 
dim 0,60 x 0,50 x 1,60 à 120€. 
Tél. 03.84.45.33.06

Vds bétonnière électrique 
bon état. Tél. 03.84.42.21.68 
heures repas.

Loue St-Claude centre-
ville T2 T3 T4  Studio. Tél. 
06.89.28.68.08

Loue St-Claude rue Chris-
tin 53m2 T3 chauffage ind. 
Gaz 330€ mensuel. Tél. 
03.84.45.36.30

Loue centre-ville Saint-
Claude 78m2 F3 cuis 2 
chambres séjour SDB 
WC hall chauffage ind gaz 
grenier cave confortable 
calme ensoleillé porte co-
dée parking proximité. Tél. 
03.84.42.42.06

Locations 
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TOUT POUR VOTRE 
CONSTRUCTION

AGENCE DE SAINT-LUPICIN - Zone Industrielle 
Tél. 03 84 42 12 11 - Fax 03 84 42 86 69
AGENCE D’OYONNAX - 36 cours Verdun 
Tél. 04 74 77 30 31 - Fax 04 74 77 59 60

Vente aux professionnels et particuliers

Gedimat 
PA G A N I

DOSSIER HABITAT

7 pages d’informations
Des artisans et des professionnels 

du bâtiment à votre serviceCrédit Photo Roch Constructions

ZA les Sablières - l’Essard - 39200 VILLARD SAINT-SAUVEUR
Tél Bureau : 03 84 45 28 71 - Tél Entrepôt : 03 84 45 20 61 

Portable : 06 07 84 18 32 - Fax : 03 84 45 57 99

e-mail : clementen@orange.fr

TerrassemenT maçonnerie 
rénovaTion carrelages

Tous travaux de maçonnerie, 
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Nos conseils pour bien aménager son garage !

Bien souvent, le garage est 
à la fois un abri pour votre 
voiture et un espace de 
stockage ou de bricolage. 
Suivez nos astuces pour un 
rangement intelligent !
Vous en avez marre de tra-
verser un garage saturé, par-
semé d’outils rouillés et de 
cartons de jouets, au point de 
renoncer à vous y garer ? À la 
bonne heure ! Le printemps 
arrive et, avec lui, le grand net-
toyage ! Si vous pensiez faire 
l’impasse sur votre garage, 
vous allez devoir revoir vos 
priorités car, bien aménagé, 
cette pièce est un espace que 
l’on peut durablement exploi-
ter. Une organisation maligne 
vous permettra non seule-
ment d’y garer votre voiture, 
mais aussi de vous y adon-
ner au bricolage, aux sports 
et aux loisirs, ou encore de 
profi ter d’un vaste espace de 
stockage. Oui, mais, comment 
l’aménager ? On vous dit tout !

Un aménagement malin, 
en fonction de vos besoins

Avant toute chose, il est né-
cessaire de déterminer préci-
sément vos besoins et d’adap-
ter l’espace à vos activités. Si 
votre garage est avant tout 
l’endroit où vous vous garez, 
pensez à garder un espace de 
circulation suffi sant pour per-
mettre au conducteur comme 
aux passagers de s’installer, 
mais aussi de pouvoir ouvrir 
le coffre. Avant de passer à 
l’aménagement, mesurez les 
murs dans leur longueur et 
dans leur hauteur. 
Dans les pièces à vivre, les 
cloisons sont rarement utili-
sées dans toute leur hauteur, 
pourtant elles offrent une 
grande capacité de range-
ment, et cela vous permettra 
de dégager le sol. Défi nissez 
ensuite des zones par théma-
tiques (bricolage, jardinage, 
provisions, loisirs…). Autant 
que faire se peut, votre range-
ment devra s’atteler à délimiter 
les différents espaces afi n de 
vous y retrouver facilement et 
de profi ter d’une pièce propre 

et rangée toute l’année.
Si le bricolage est votre 
passe-temps favori, vous avez 
la possibilité de fi xer un éta-
bli directement au mur et de 
l’accompagner de plusieurs 
rangements au dessus et 
en dessous. Un espace bien 
agencé vous permettra de tra-
vailler confortablement, outils 
et matériaux à portée de main. 
Vous avez des vélos, des skis, 
une planche de surf ? Dédiez 
un espace de votre garage à 
vos accessoires de sport. Si 
vous disposez d’un petit ren-
foncement dans l’une des cloi-
sons, celui-ci sera la planque 
idéale pour tout votre matériel 
sportif. Sinon, vous avez la 
possibilité d’investir dans un 
placard assez haut, ou d’ins-
taller un maillage au plafond 
pour y suspendre skis, vélos 
et autres objets lourds sur des 
crochets en acier.
Du côté des denrées alimen-
taires, évaluez au préalable la 
quantité que vous avez à stoc-
ker. Des tiroirs ou placards fer-

més seront peut-être néces-
saires pour protéger certains 
aliments, mais si vous stockez 
principalement des bouteilles 
et des boîtes de conserve, 
l’installation de quelques éta-
gères en hauteur est une solu-
tion effi cace pour s’organiser 
au quotidien et en fi nir avec 
l’amoncellement d’objets au 
sol.
Un garage à la fois pratique

 et cosy, c’est possible !
L’agencement de votre garage 
est avant tout l’occasion de 
faire un grand tri saisonnier ! 
Pour s’obliger à jeter, on ap-
plique les méthodes des meil-
leurs coachs en répondant à 
une question simple : «depuis 
combien de temps n’ai-je pas 
utilisé cet objet ?». Si cela fait 
plus d’un ou deux ans, il n’est 
sûrement pas indispensable à 
votre bien-être ! Inutile donc de 
le conserver plus longtemps.
Une fois que vous avez dé-
blayé l’inutile, vous allez pou-
voir aménager un véritable 
espace cosy. 
Terminé les garages sombres 
et poussiéreux, il est temps 
de redonner un peu de peps à 
une pièce trop souvent décon-
sidérée ! Primo, un bon coup 
de peinture blanche sur les 
murs rendra l’espace bien plus 
propre et lumineux. 
Vous pouvez ensuite ajouter 
de la couleur sur une ou deux 
cloisons, mais attention à ne 
pas étouffer la pièce avec 
des teintes trop vives ou trop 
sombres.
Au niveau des matériaux à 
privilégier pour votre établi 
ainsi que pour les divers ran-
gements, le bois est toujours 
une valeur sûre mais n’hésitez 
pas à le marier avec de l’acier 
ou de l’alu pour donner une 
touche industrielle et minima-
liste à l’ensemble. 
Équipez-vous également de 
paniers en osier ou en toile : 
en plus d’être de super alliés 

rangement, ils sont très cha-
leureux et rendront votre déco 
singulière. 
Bien rangé, organisé et pimpé, 
votre garage deviendra une 
pièce agréable à traverser 
pour toute la famille !

Si vous entreposez des pro-
duits ménagers, des outils 
lourds ou coupants, pensez à 
les entreposer dans un range-
ment sécurisé, fermé à clef ou 
en hauteur, pour protéger les 
plus petits !

L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey



 SPÉCIAL HABITAT
DU 19 AVRIL AU 3 MAI 2018 

III

Les maisons Roch

Au jardin, il est commun 
d’aménager les pentes en 
paliers. À condition de ne 
pas rechigner à la tâche car 
la besogne est générale-
ment ardue.
Si les buttes et les talus 
apportent un relief bienvenu 
sur lequel il est intéressant 
de s’appuyer pour créer du 
volume dans le jardin, les 
pentes raides ne sont en 
revanche pas un cadeau 
pour le jardinier. L’érosion 
y est forte et l’entretien en 
est pénible. La création de 
paliers résout généralement 
tous ces problèmes, tout 
en apportant une véritable 
plus-value esthétique. Mais 
attention, il s’agit souvent de 
gros chantiers, plus proches 
du terrassement que du jar-
dinage !

Un bien commun
 de l’humanité

Les paliers (également 
appelés terrasses ou res-
tanques) correspondent à 
une technique très ancienne 
d’aménagement paysager 
qui consiste à transformer 
un terrain en pente en une 
série de replats horizontaux. 
Ces surfaces planes, plus ou 

moins larges, qui semblent 
former les marches d’un 
escalier géant, permettent 
depuis des millénaires aux 
populations paysannes de 
gagner des zones cultivables 
sur des terrains à l’origine 
impropres à l’exploitation 
agricole car trop inclinés.

Efficace et chic
Outre le fait qu’ils per-
mettent de dégager des 
zones planes, accessoi-
rement plus grandes que 
celles occupées à l’origine 
par la pente (c’est mathé-
matique…), le grand intérêt 
des paliers réside dans leur 
capacité à stopper l’érosion 
due aux ruissellements des 
pluies en favorisant l’infiltra-
tion de l’eau. Les jardiniers 
ont repris cette méthode à 
leur compte pour aménager 
les terrains à forte déclivité 
qui sont souvent compliqués 
à végétaliser et à entrete-
nir. C’est devenu une tech-
nique paysagère courante 
qui a le chic d’introduire des 
matières nouvelles dans le 
jardin. En effet, les soutè-
nements tiennent un rôle 
central dans l’esthétique 

générale de ce genre d’amé-
nagements.

Travaux d’Hercule, 
mode d’emploi

Pour créer des paliers, on 
part du haut vers le bas de 
la pente en creusant dans la 
butte du côté de l’amont et 
en évacuant la terre du côté 
de l’aval, avant de recom-
mencer plus bas. Le flanc 
de terre vertical mis à jour 
est ensuite solidifié avec un 
soutènement de type enro-
chement, mur en pierre ou 
poutre en bois, destiné à re-
tenir la terre et séparé d’elle 
par un drain de ballast. C’est 
l’inclinaison et la longueur 
de la pente qui induisent le 
nombre et la hauteur des 
paliers à faire (c’est encore 
mathématique…), sachant 
qu’il est rare dans un jardin 
que ceux-ci dépassent deux 
mètres de haut. On l’a com-
pris, entre les travaux de 
terrassements et ceux de 
soutènement, hormis le cas 
des petits paliers de faible 
gabarit, il s’agit d’une inter-
vention lourde qui nécessite 
le recours à du matériel de 
BTP.

De bonnes dispositions
Au jardin, les paliers doivent 
être faciles à arpenter, à 
cultiver et à entretenir. On 
les relie entre eux avec des 

escaliers que l’on place en 
quinconce dans les zones 
ornementales, pour encou-
rager le visiteur à la balade, 
et plutôt en enfilade dans les 
zones potagères, pour faci-
liter les allées et venues. Il 
est important de prévoir, en 
bout de paliers, des rampes 
d’accès qui permettront le 
passage de la brouette et 
des machines. Malgré ces 
dispositifs qui relient les ter-
rasses entre elles, la pente 
reste bien sûr présente et 
les jardins en paliers sont 
connus pour essouffler les 
jardiniers. Il est donc impor-
tant de s’y organiser intel-
ligemment, en plaçant no-
tamment le tas de compost 
dans les parties hautes, car 
il est plus facile de monter la 
pente avec une brouette vide 
et de la descendre avec une 
brouette pleine (c’est tou-
jours mathématique).

Plus chaud !
Les soutènements, surtout 
s’ils sont en pierre, per-
mettent d’emmagasiner la 
chaleur du soleil durant la 
journée et de la restituer 
durant la nuit. Ainsi, lorsqu’il 
est orienté au sud, un jardin 
en paliers permet de cultiver 
des plantes légèrement plus 
sensibles au froid qu’ail-
leurs.

Pour l’aménagement des jardins en pente, allez-y par paliers

L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey

Depuis fin août 2017 notre 
journal a suivi l’avance-
ment du projet d’un parti-
culier confié à «Construc-
tion Roch» sur la région de 
Saint-Claude. Le proprié-
taire de cette maison qui, 
aujourd’hui est terminée, a 

pu emménager ce 1er avril. 
Une fois les fondations réa-
lisées, seulement six mois 
auront été nécessaires pour 
mener à terme la concrétisa-
tion de cette maison, instal-
lée sur un espace de 70m2.
Le propriétaire a suivi toutes 

les phases et en a apprécié 
chacune d’elle. Voir l’assem-
blage, comme à l’ancienne 
de sa charpente, l’avait im-
pressionné. «C’est imposant, 
cela fait chaud au cœur» 
nous confiait-il alors, heu-
reux. La maison préparée en 
atelier chez Roch à Macor-
nay a été montée puis les 
différents corps de métier se 
sont succédés pour finaliser, 
le toit, l’intérieur avec toutes 
ses finitions.
Installé depuis peu, il expri-
mera toute sa satisfaction 
«J’ai été très bien accom-
pagné, conseillé tant par M. 
Dubrulle, P.D.-G. lui-même 
que par toute son équipe. 
Ce sont des personnes qui 
font preuve d’une grande 
conscience professionnelle, 
donne de l’attention particu-
lière au porteur de projet».

Sophie Dalloz-Ramaux
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Pour s’octroyer de l’intimité 
et sécuriser les abords de 
son logement, tout proprié-
taire peut fermer son terrain 
à l’aide de clôtures. Mais pas 
n’importe comment.
Que ce soit en ville ou à la 
campagne, laisser son terrain 
ouvert est un luxe que beau-
coup de propriétaires s’inter-
disent. Outre les risques de 
cambriolages et de bisbilles 

avec les voisins, il suffi t après 
tout d’un ballon parti trop loin 
ou d’un chien un peu trop 
curieux pour qu’un accident 
survienne. Dès lors, clore son 
jardin est quasi indispensable.

Des piquets dans les clous
En matière de propriété pri-
vée, c’est l’article 647 du 
Code civil, inchangé depuis 
1804, qui a octroyé à tout ci-

toyen le droit de clôturer son 
terrain. En zone urbaine, cette 
liberté peut d’ailleurs devenir 
une obligation dite de «clôture 
forcée» puisque votre voisi-
nage peut obtenir d’un juge 
qu’il vous impose de fermer 
votre parcelle, notamment 
pour contenir un chien.
Ceci étant dit, tout n’est pas 
permis pour autant. Il est 
d’abord défendu de fermer un 

Clôturer dans les règles de l’art

terrain nu. Une habitation doit 
donc forcément être déjà pré-
sente ou appelée à être bâtie 
dans un délai déterminé. De 
même, sauf accord de votre 
voisin pour un mur mitoyen, 
cette clôture doit être édifi ée 
sur votre seule propriété et 
respecter une certaine dis-
tance vis-à-vis de celles des 
propriétés adjacentes. La loi 
prévoit en outre qu’à défaut de 
réglementation locale, cette 
séparation doit atteindre au 
moins 2,60 mètres de hauteur 
dans les communes de moins 
de 50 000 habitants et 3,20 
mètres dans les plus grosses 
villes.
Bien qu’aucune autorisation 
d’urbanisme ne soit en géné-
ral nécessaire, une déclara-
tion préalable de travaux est 
néanmoins exigée dans les 
zones protégées (monument 
historique, site ou monument 
naturel classé, etc.) mais aus-
si dans certaines communes 
dont le conseil municipal a dé-
cidé de soumettre les clôtures 
à cette procédure.
Avant d’entreprendre des 
travaux, il est donc impéra-
tif de se renseigner auprès 
de la mairie. C’est d’autant 
plus important que le plan 
local d’urbanisme peut impo-
ser l’utilisation de tels ou tels 
matériaux pour votre clôture 
et en proscrire d’autres, tout 
comme le règlement de lotis-
sement.

Quand sécurité rime 
avec cachet

Sous réserve de toutes ces 
dispositions, différentes tech-
niques permettent de ceindre 
une parcelle. À bas coût mais 
peu esthétique, le grillage 
en rouleau sur fi ls tendus ou 
en panneaux rigides est un 
grand classique qui a encore 

de beaux jours devant lui. Afi n 
de gagner en intimité et en 
charme, il est d’ailleurs assez 
simple de le dissimuler der-
rière des canisses ou autres 
brise-vue ou bien de planter 
une haie bien dense.
Solides et plutôt faciles à 
fondre dans un paysage arbo-
ré, les gabions peuvent égale-
ment séduire les propriétaires. 
Ces grosses cages remplies 
de cailloux ou de pierres, ont 
l’avantage d’avoir un aspect 
assez contemporain, tout en 
offrant un refuge pour la pe-
tite faune. Un sol plan est en 
revanche indispensable. Alter-
native avantageuse, les pan-
neaux de bois ont du cachet 
et se déclinent aujourd’hui 
en une multitude de formes, 
de couleurs et d’essences. 
Roi en la matière, le châtai-
gnier est le plus robuste mais 
aussi le plus onéreux. Côté 

entretien, un coup de peinture 
ou de lasure tous les deux à 
cinq ans suffi t. Quant au bon 
vieux mur, en parpaings ou en 
pierres, il reste évidemment le 
matériau à la durée de vie la 
plus longue mais représente 
un coût très élevé.

Les végétaux 
à la rescousse

Qu’importe votre choix, l’uti-
lisation de végétaux en com-
plément de votre clôture 
pourra transformer l’ensemble 
en élément décoratif de votre 
jardin. À cette fi n, évitez les 
traditionnelles barrières végé-
tales constituées de thuyas, 
chamaecyparis ou cupressus, 
qui nécessitent un entretien 
énorme et deviennent vite 
une corvée dans le temps. À 
l’inverse, les haies mélangées 
seront du plus bel effet grâce 
à un panache de couleurs et 
de formes.

L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey
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Nouveauté 2018
 La véranda fait tomber les frontières
Pièce à vivre plébiscitée 
par les Français, la vé-
randa fait encore et tou-
jours des heureux cette 
année. 
Petit tour d’horizon des 
tendances en la matière.

Voilà déjà plusieurs an-
nées que la véranda tient 
une place de choix dans 
les aménagements d’inté-
rieur. 
Véritable extension de la 
maison, le tout baigné de 
lumière, cette construc-
tion séduit toujours plus 
de propriétaires désireux 
de gagner des mètres car-
rés supplémentaires. Vers 
quoi portent-ils leur choix 
cette année ?

Miser sur les contrastes
Côté décoration, le style 
scandinave fait toujours 
ses preuves. Un mobilier 
simple et épuré dont les 
détails sont rehaussés 
d’une teinte foncée per-
met de donner un aspect 
chic à cette pièce. Pour 
dynamiser votre véranda, 
n’hésitez pas à jouer sur 
les couleurs mais aussi 
sur les matières. 
En dehors du cachet in-
contournable du bois qui 
contribue à une atmos-
phère chaleureuse, tout 
en étant moderne et lumi-
neux, on constate égale-
ment un retour plus inso-
lite du velours. 
Unie ou à motifs ton sur 
ton selon les goûts, cette 

matière duveteuse sera 
du plus bel effet en tant 
que revêtement de fau-
teuil ou de chaise.
Ce jeu de contrastes 
se retrouve également 
dans la structure même 
de votre véranda. Tradi-
tionnellement grise ou 
blanche, l’armature noire 
est à la pointe des ten-
dances ! Avec son esprit 
atelier industriel moderne 
et décalé, la véranda cou-
leur charbon s’assume 
alors pleinement dans son 
environnement et souffle 
un vent d’élégance et de 
dynamisme sur l’ensemble 
de l’habitation.

Un toit, à plat
Alors que les vérandas 

avaient auparavant un toit 
incliné, la toiture plate a 
désormais la cote. Plébis-
cité pour ses lignes épu-
rées, ce cube de verre a 
de multiples avantages. 
D’abord et surtout, c’est le 
meilleur moyen de gagner 
en luminosité, sachant 
qu’une discrète pente de 
3 % et un système d’éva-
cuation assuré par des 
descentes intégrées dans 
les poteaux suffisent pour 
l’écoulement des eaux. 
Pour maîtriser les apports 
solaires en fonction de 
la saison, il est en outre 
possible d’opter pour une 
alternance de panneaux 
opaques et vitrés qui 
offrent un éclairage zéni-
thal.
La simplicité de cette 
structure permet par ail-
leurs d’intégrer facilement 
un système d’isolation 
optimal et d’innover réel-
lement d’un point de vue 
énergétique. Sans comp-
ter qu’avec sa forme, la 
véranda à toiture plate 
permet de créer une véri-
table continuité avec les 
autres pièces de la mai-
son, dans un esprit réso-
lument contemporain.

La formule 2 en 1
La véritable innovation 
de l’année consiste tou-
tefois dans l’apparition 
de concepts d’extensions 
évolutives faisant tomber 
les frontières entre l’inté-
rieur et l’extérieur. Pour 
ce faire, ces structures 
sont équipées de nom-
breux éléments modu-
lables (volets roulants, 
persiennes coulissantes, 
bandeaux filants…) qui 
permettent de passer tour 
à tour d’une véranda fer-

mée à un espace ouvert 
de type pergola, simple 
préau, voire terrasse com-
plètement ouverte. Il s’agit 
littéralement de faire dis-
paraître les cloisons en 
fonction de vos envies du 

moment et ce, grâce à un 
habile système de motori-
sation commandé depuis 
une télécommande ou un 
smartphone. Une formule 
tout en un qui devrait en 
ravir plus d’un !

L’Hebdo du Haut-Jura et du Haut-Bugey
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Fais du feu dans la cheminée…

Le nouveau Peugeot EXPERT
En dévoilant la nouvelle 
génération de l’Expert, Peu-
geot a clairement affi ché 
ses ambitions. Le fourgon 
compact de la marque au 
lion possède des arguments 
innovants dans sa catégorie. 

Une gamme large
 mais incomplète

Conçu à partir de la nou-
velle plate-forme modulaire 
EMP2, l’Expert se décline en 
différents modèles. Les clas-
siques fourgons, baptisés 
Normal, Standard et Long, 
offrent trois longueurs avec 
4,60 m, 4,95 m et 5,30 m et 
donc trois volumes utiles de 
5,1 m3, 5,8 m3 et 6,6 m3. 
La charge utile atteint 1 400 
kg. En revanche et contraire-
ment à la précédente géné-
ration, Peugeot n’a pas re-
conduit la version surélevée.
Un choix commercial logique 
au regard des faibles ventes 
réalisées par cette carrosse-
rie mais que certains concur-
rents proposent encore. Sur 
ce véhicule utilitaire léger 
(VUL) sont également com-
mercialisées des versions 
cabines approfondies qui 
permettent de transporter 

jusqu’à 6 passagers. Deux 
familles à cloison fi xe et à 
cloison repliable existent afi n 
de répondre à toutes les uti-
lisations. Les carrosseries 
vitrées, nommées Combi, 
permettent, quant à elles, 
différentes confi gurations de 
sièges pour véhiculer jusqu’à 
9 occupants.

Des moteurs 
en nombre

Grâce à sa nouvelle plate-
forme, l’Expert propose 
une gamme de motorisa-
tions large. Au catalogue se 
trouvent les motorisations 
BlueHDi 1.6 de 95 ch et 115 
ch ainsi que 2.0 de 120 ch, 
150 ch et 180 ch. Tous équi-
pés du système Stop&Start, 
ces moteurs sont accom-
pagnés d’une transmission 
manuelle à 6 rapports, d’une 
boîte pilotée ETG6 ou d’une 
automatique EAT6. Enfi n si-
gnalons que pour respecter 
les normes Euro 6, ces blocs 
s’appuient sur le dispositif 
SCR (Selective Catalytic 
Reduction) en amont du FAP 
(Filtre à Particules) additivé. 
Le réservoir d’AdBlue de 
22,4 1 autorise une auto-

nomie de 15 000 km. Il est 
accessible facilement  grâce 
à la trappe de remplissage 
extérieure, située dans le 
pied milieu et visible porte 
conducteur ouverte. Peugeot 
annonce, pour conclure, que 
l’entretien s’effectue tous les 
40 000 kilomètres.
Le dernier Peugeot Expert 
démontre une nouvelle fois 
que le monde de l’utilitaire se 
rapproche énormément de 
celui des véhicules particu-
liers. En série ou en option, 
les équipements disponibles 
sur cet utilitaire léger de la 
marque française pour agré-
menter le confort mais aussi 
le travail des professionnels 
sont impressionnants. 
Afi n d’augmenter la longueur 
de chargement de 1,16 m, 
la banquette Moduwork est 
très pratique sur ce point. 
De même, Peugeot équipe 
son fourgon d’une fonction 
mains-libres sur la porte 
coulissante. Cette dernière 
permet, en passant le pied 
sous le véhicule, d’actionner 
l’ouvrant sans actionner la 
poignée. Au quotidien, arri-
ver sur le côté du VU les bras 

surchargés n’est plus un pro-
blème. 
Concernant le confort des 
occupants, le bilan est iden-
tique. L’Expert est aux petits 
soins. La climatisation auto-
matique bizone est appré-
ciable. Heureusement sur 

la fi nition Premium, une cli-
matisation manuelle est ins-
tallée de série. Le Pack visi-
bilité comprend l’allumage 
automatique des phares et 
des essuie-glaces. Et les 
exemples sont encore nom-
breux. De série sur la fi nition 

Premium, l’utilisateur pourra 
tout de même profi ter gratui-
tement du régulateur de vi-
tesse, des vitres électriques 
ou encore d’un système 
audio doté de deux haut-
parleurs, de deux prises 12V 
et de la fonction Bluetooth.

SPÉCIAL VÉHICULE UTILITAIRE

La matière première ne 
manque pas dans le Haut-
Jura, on le sait. Et c’est juste-
ment pour cette raison que la 
SARL CHENU s’est installée il 
y a un an à La Mouille (à la sor-
tie du village en direction de 
Saint-Claude). Il s’agit d’une 
reprise de la Sté MILLET des 
Moussières (matériel et clien-
tèle). Venu de Dampierre dans 
le bas Jura, le couple Chenu 
a dû s’adapter au territoire, 
la demande locale étant dif-
férente. L’entreprise propose 
des bois de chauffage issus 
des forêts dans un rayon de 
20 km, toutes dimensions 
en bois à sécher et standard 
(50/33/25 cm) en bois sec. 
Parmi ceux-ci, le hêtre (éga-
lement appelé «foyard», une 
déformation de l’allemand 
«Feuer» qui veut dire «feu», 
à rapprocher aussi du mot 
«foyer») est le bois de chauf-
fage le plus répandu. Les es-
sences locales ont des avan-
tages : elles voyagent sur de 
courtes distances, c’est donc 
bon pour l’environnement, 
car les émissions de gaz à 
effet de serre sont réduites, et 
aussi pour le prix. Elles favo-
risent le maintien d’une acti-
vité économique qui en a bien 
besoin et ça, c’est bon pour la 

communauté. Cette reconver-
sion et le début de l’activité 
sont plutôt encourageants, 
mais une concurrence illégale 
existe et la SARL ne peut pas 
rivaliser sur les tarifs… 
L’entreprise fait appel égale-
ment aux propriétaires fores-
tiers situés à proximité de son 
site, qui voudraient bien lui 
proposer des bois feuillus sur 
pied ou abattus. 

Quelques conseils
Un tas de bois  doit être stoc-
ké dans un endroit ventilé et 
ensoleillé, il doit être couvert 
(tôle ou bâche) et isolé du sol 
(palette). 
On gagne toujours à entrepo-
ser les bûches quelques jours 
à l’intérieur avant de les glis-
ser dans le foyer du fourneau.

Les coordonnées : bois-
d e c h a u f fa g e d u h a u t j u r a @
orange.fr , tél. 03.84.45.61.24 
ou 07.68.27.82.31 – Face-
book : bois de chauffage du 
Haut Jura – Page web : www.
boisdechauffageduhautjura.fr. 

H.P.

Thomas Curie, directeur Peugeot Champagnole Saint-Claude, Soufi ane Bendassi, conseil-
ler commercial, Mickaël Jacquemin, responsable commercial et Gaëtan Michalet, chef APV.
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Ford, qui vient de renouve-
ler son Transit Custom en 
lui offrant ce qui se fait de 
mieux en matière de techno-
logies embarquées, prépare 
une version hybride rechar-
geable pour répondre aux 
menaces qui planent sur le 
diesel.
C’est à Ford que l’on doit l’en-
trée des véhicules utilitaires 
dans l’ère moderne. En rap-
prochant sa branche profes-
sionnelle de sa gamme grand 
public, le constructeur amé-
ricain avait déjà tout compris 
aux attentes d’une époque qui 
donnait autant d’importance 
à la robustesse et à la fi abi-
lité qu’au confort et à l’équi-
pement. Le Transit Custom est 
le meilleur représentant de ce 
changement de paradigme 
qu’ont embrassé, par la suite, 
l’ensemble des constructeurs. 
Mais c’était il y a de cela cinq 
ans déjà. Et les contingences 
du temps ont bien évolué. Les 
véhicules diesel sont plus que 
jamais dans le collimateur des 
autorités de toutes les grandes 
métropoles du monde. Bientôt, 
les modèles les plus anciens 
seront chassés des centres-

villes. Leur avenir est aussi 
sombre que les nuages de 
particules fi nes qui sortent de 
leur pot d’échappement. Les 
constructeurs qui seront par-
venus à offrir une alternative 
convaincante auront une lon-
gueur d’avance sur les autres.

Les paris sont ouverts
Certaines marques, de Nissan 
à Renault en passant par Mer-
cedes et Volkswagen, misent 
d’ores et déjà sur des solutions 
entièrement électriques. Mais 
il est plus facile de mouvoir 
une citadine légère, comme 
une Zoé ou une Golf, qu’un 
encombrant fourgon et sa 
lourde cargaison. Les limita-
tions de la technologie élec-
trique adaptée au monde de 
l’utilitaire sont claires : même 
si les promesses sont nom-
breuses, le champ d’action est 
réduit (150 km maximum) et 
les performances sont encore 
limitées (bridage à 80 km/h, 
par exemple). Ce sont sans 
doute ces obstacles qui ont 
fait réfl échir Ford. La fi rme de 
Détroit a tranché : l’hybrida-
tion reste encore le meilleur 
compromis. Le Transit Custom 
hérite ainsi d’une motorisation 

hybride rechargeable qui est 
encore en phase de test et 
qui devrait arriver d’ici à la fi n 
de l’année. Contrairement aux 
hybridations classiques, Ford a 
cependant misé sur un dispo-
sitif où la charge de mouvoir le 
fourgon est confi ée au moteur 
électrique. Le bloc thermique 
s’occupe quant à lui de la re-
charge et du soutien lorsque 
les batteries montrent des 
signes de faiblesse. C’est le 
système adopté, par exemple, 
par l’Opel Ampera. Ainsi, cette 
itération du Custom pourra 
parcourir 50 km entièrement 
à l’électricité. C’est idéal en 
ville. Lors des phases plus lon-
gues, le petit moteur EcoBoost, 
essence, prendra le relais et 
viendra recharger les batte-
ries. Ford a poussé jusqu’au 
bout son idée d’hybridation. La 
grande nouveauté qui devrait 
intéresser les transporteurs est 
la possibilité qui leur est offerte 
de commander à distance les 
moteurs thermiques et élec-
triques. Il sera ainsi possible 
d’établir des règles de fonc-
tionnement en décidant, par 
exemple, de faire basculer le 
véhicule en 100 % électrique 
en ville et en hybride lors des 
retours à l’entrepôt. 
L’optimisation de l’utilisation de 
la fl otte d’une entreprise n’aura 
jamais été aussi poussée. Les 
batteries peuvent être rechar-
gées sur une prise électrique 
– un parti pris qui permet de 
gagner de la place puisque les 
accus lithium-ion, dont la taille 
est contenue, n’impactent pas 
la capacité d’emport du Cus-
tom.

Grand luxe
Pour le reste, ce Transit Cus-
tom ne se différenciera guère 
de sa version diesel. On re-

Ford Transit Custom PHEV : la prochaine étape

trouve son style moderne qui 
le rapproche des autres pro-
ductions de l’Ovale, en parti-
culier du Edge. La signature 
lumineuse est toujours aussi 
séduisante avec des feux LED 
parfaitement intégrés à la 
large calandre. À l’intérieur, la 
planche de bord rappelle celle 
de la nouvelle Fiesta. Écran 8 
pouces, compatibilité totale 
avec les smartphones Apple et 
Android, aides à la conduite de 
dernière génération comme la 
reconnaissance des panneaux 
couplée au limiteur de vitesse 
intelligent, l’alerte de colli-
sion transversale, le freinage 
d’urgence qui détecte les pié-
tons ou encore le stabilisateur 
de vent latéral… rien n’arrête 
le vent de la modernité. La 
conduite autonome n’est d’ail-
leurs pas loin. Le plus impres-
sionnant reste la mise à jour du 
système SYNC 3 qui intègre 
désormais la reconnaissance 

vocale. On peut ainsi dire au 
Custom que l’on a besoin de 
faire une pause et celui-ci nous 
indique la direction à suivre 
pour arriver à la station-service 
la plus proche. Le Transit Cus-
tom offre le choix entre deux 
hauteurs et deux longueurs et 

propose une capacité de char-
gement allant de 6 à 8 m3 pour 
un PTAC de 1 450 kg. Pour le 
moment, les caractéristiques 
défi nitives de ce Custom ne 
sont pas encore connues. Le 
voile n’a pas non plus été levé 
sur les tarifs. 
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